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Sur un récent débat
On ne peut se défendre d' un cer-

tain malaise quand on considère le
récent débat qui s'est ouvert au
Conseil national sur l'accord écono-
mique germano-suisse. Etait-ce bien
le lieu pour un tel débat ? Et la dis-
cussion, dans la tournure qui f u t  la
sienne , était-elle opportune ? Les in-
ierpellateurs, le socialiste Oprecht et
l'indépendant Musch g, en reprochant
au Conseil fédéral  d' adapter notre
politi que économi que à celle de
l'Allemagne , ont en somme accusé
l' autorité de ne pas s'en tenir au
princi pe de neutralité. Singuliers
procédés qui sèment la méfiance et
cela tout gratuitement à un moment
où la cohésion est de rigueur.

C'est à de telles occasions qu'on
touche la nocivité parlementaire. S'il
est un point qui concerne essentiel-
lement le Conseil fédéral , c'est celui
de la politi que extérieure: et il est
de fai t  que le problème de nos rela-
tions économi ques en est devenu
aujourd'hui un secteur important.
L'autorité fédérale est seule juge de
notre intérêt général . Elle rencontre
dans ses négociations des obstacles
considérables et connus d' elle seule;
elle a, étant donné le bouleversement
général , à faire face  aux situations
les p lus délicates. Nous ne sommes
pas suspects ici de tendresse exagé-
rée à l'égard de tous les actes de nos
dirigeants ; aussi sommes-nous à
l'aise pour dire que c'est merveille
de sa part d' avoir pu se tirer d'im-
passes économi ques et di p lomati ques
comme celles de ces derniers temps
et comme l' ont fa i t  nos négociateurs .
Dans ces conditions , que viennent
faire des gêneurs irresponsables ?

Nos lecteurs auront vu que M.
S tampf l i  a ré pondu victorieusement
aux objections . Les derniers accords
sont basés comme les précédents sur
le princi pe de la réciprocité. L'Alle-
magne nous livre le charbon et cer-
taines matières premières; nous lui
fournissons en échange du bétail et
divers produits manufacturés. S'il est
des sacrifices que nous devons con-
sentir en effectuant nos livraisons,
nous devons les fa ire  parce que cer-
taines importations sont p lus néces-
saires encore à notre existence. Et
M. Stampfli , répondant à un contra-
dicteur ergotan t sur ce point , a eu
un mot très juste , qui est celui d' un
homme d'Etat: «Moi , j' ai d' abord le
devoir de faire vivre le peuple
suisse. »

Quant au grief d'agir contraire-
ment à notre neutralité , il a été ré-
fu té  également. Jusqu 'à juin 1940,
quand les possibilités de transports
nous étaient o f f e r tes , nous avions de
semblables échanges avec d'autres
Etats belligérants que l'Allemagne.
Est-ce notre faute  si ces routes ont
été toupées ? Par ailleurs, les négo-
ciateurs suisses ont été si peu em-
pressés « d' adapter notre économie à
celle du Reich » qu 'ils ont séjourné
près de huit mois à Berlin. Y a-t-il
un antre pays d'Europe qui eût pu
en faire  autant — a dit M. Stampfli
— avec un partenaire comme la
puissance allemande — laquelle
avait , au surplus , la possibilité de
couper les exportations à destina-
tion de notre pays.

A la vérité , l' on ne devrait même
pas reprendre dans la presse de tels
arguments en faveur de la politi que
extérieure économi que du Conseil
fédéral . Mais le débat a été ouvert
malencontreusement par les parle-
mentaires que nous avons cités . A
noter d'ailleurs que ceux-ci sont les
mêmes qui, usant de l'argument des
restrictions, essayent à nouveau de
susciter dans le pays une vague d'op-
position aux pouvoirs publics fédé-
raux. D' un côté , ils insistent sur
notre état de misère et, de l'autre ,
ils cherchent à paralyser l' autorité
dans ses e f f o r t s  pour apporter des
remèdes partiels. Est-il vraiment uti-
le qu 'on les laisse jouer ce double
jeu si néfaste , à un moment où , au
contraire , nous avons besoin de tou-
tes nos forces  constructives pour
refaire le pays. R. Br.

Un typhon fait
de nombreuses victimes

au Japon
TOKIO , 1er (D.N.B.) . - Un typhon

s'est abattu mard i sur la partie sud-
ouest du Japon. Il a fait de nouvelles
victimes et causé des dommages consi-
dérables. Outre les deux accidents de
chemins de fer signalés, on déplore
jusqu'à présent , la mort de trente per-
sonnes et de nombreux blessés.

L'ex-shah d'Iran
se rend en Argentine
BUENOS-AIRES, 2 (Havas-Ofi) —

La chancellerie annonce que l'ex-
shah de Perse naviguant  à bord du
« Ciuda d Cabo » est at tendu à Bue-
nos-Aires au début de novembre. Sa
suite se compose de vingt-deux per-
sonnes et il résidera en Argentine.

LA VISITE DU MARÉCHAL PÉTAIN A LA FOIRE DE LYON

A la foire de Lyon, M. Jean Borotra, commissaire général aux sports, conduit le chef de l'Etat
qu'accompagne l'amiral Darlan à travers les sections symbolisant les différentes activités du commissariat

général aux sports

La conférence de Moscou
s'est promptement achevée

L'AIDE DES NATIONS DÉMOCRATIQUES A L'UNION SOVIETIQUE

Le communiqué officiel mentionne que toutes les fournitures
demandées par les Soviets leur ont été accordées

Et M. Molotov souligne les asp irations communes
des grands p ay s épr is de liberté !

A BërHn,"on"remarque qne ce n'est pas par des conférences qu'on gagne des batailles...
MOSCOU, 2 (Reuter). — Voici le

texte de la déclaration conjointe pu-
bliée par lord Beaverbrook et M.
Harrimann :

La conférence des représentants
des gouvernements soviéti que , amé-
ricain et britannique est arrivée à sa
f in .  Les membres de la conférence
ont été chargés d'examiner quelles
fournitures provenant des Etats-Un is
et de Grande-Bretagne sont nécessai-
ces aux forces de l 'Union soviétique
pour vaincre les puissances de l 'Axe.

La conférence qui sié gea sous la
présidence de M. Molotov , depuis
lundi , examina toutes les ressources
disponibles du gouvernement sovié-
tique ainsi que la capacité de pro-
duction des Etats-Unis et de la Gran-
de-Bretagne.

Il f u t  décidé de mettre à disposi-
tion du gouvernement soviétique
presque toutes les fournitures que
demandèrent les autorités militaires
et civiles soviétiques.

Le gouvernement soviéti que four-
nit à la Grande-Bretagne et aux
Etats-Unis de grandes quantités de
matières premières dont ces pays
avaient un besoin urgent.

Les facilités de transport ont été
examinées d' une façon approfondie
et des p lans ont été élaborés pour
accroître le volume de la circulation
dans toutes les directions.

M. Staline a autoris é M . Harriman
et lord Beaverbrook à dire qu'il ex-
primait ses remerciements aux Etats-
Unis et à la Grande-Bretagn e pour
leur fourniture abondante de matiè-
res premières, de machines-outils et
de munitions de guerre. L'aide f u t
généreuse et permit aussitôt aux for-
ces soviéti ques de renforcer leur dé-
fense  inflexible et de lancer des
attaques vigoureuses contre les ar-
mées de l' envahisseur.

MM.  Harriman et Beaverbrook ,
parlan t au nom des Etats-Unis et de
la Grande-Bretagne annoncèrent que
ces pays reçurent de grandes quanti-
tés de matières premières russes du
gouvernement soviéti que qui accru-
rent grandement la production de
leurs armes de guerre. MM. Harri-
man et Beaverbrook soulignèrent
l' atmosphère de cordialité qui carac-
térisa la conférence et rendit possi-
ble la conclusion de l' accord avec
une rap idité qui est un record. I ls
soulignèrent en particulier que M.
Staline faisait  toujours preuve de
compréhension , d' esprit de coop éra-
tion et de solidarité. Ils remerciè-
rent M.  M olotov de la façon com-
pétent e dont il présida la conférence
et tous les représentants soviétiques
de leur collaboration.

En terminant sa session , la con-
férence a adhéré à la résolution des
trois gouvernements qu'après la des-
truction du national-socialisme, lo
paix qui sera élaborée perme tte au
monde entier de vivre en sécur ité
dans ses territoires respect i fs  dans
des conditions telles que la crainte
et le besoin n'existeront pas.

Un discours Molotov
MOSCOU , 2 (Reuter) . — Dans le

discours qu 'il a prononcé à la con-
clusion de la conférence tripartite,
M. Molotov , commissaire du peuple
aux affaires étrangères, a souligné
les aspirations communes des grands
pays épris de liberté. Il a déclaré
qu 'ils pouvaient tous voir « combien
est étroite notre collaboration dans
cette lutte historique». Après avoir
exprimé sa gratitude à MM. Roose-
velt et Churchill qu'il qualifia
« d'hommes les plus importants de
notre époque », M. Molotov a pour-
suivi : « Il faut  souligner particuliè-
rement ici que la nécessité d'écraser
le fascism e fut reconnue non seule-
ment par l'Angleterre, belligérante
actuell ement en guerre avec l'Alle-
magne, mais dans une même mesu-
re par une puissance non-belligéran-
te, les Etats-Unis d'Amérique, qui
ont égal ement reconnu la nécessité
d'assister l'Union soviétiqu e dans ce
but. »

La satisf action
du délégué anglais ;

des messages de Roosevelt
et Churchill à Staline

MOSCOU, 2 (Reuter). - Répondant
à une question à la conférence de pres-
se, lord Beaverbrook a dit : « Les
Russes sont très contents, en vérité. Je
ne saurais trop louer hautement leur
attitude . Ils témoignèrent d'une apti-
tude remarquable à comprendre nos
problèmes. » Lord Beaverbrook et M.
Harriman ont dit qu 'ils avaient appor-
té des messages personnels de ¦ MM.
Churchill et Roosevelt à Staline. Les
décisions du sous-comité seront réu-
nies dans un rapport final.

(Lire la suite des
nouvelles en dernières
dépêches).

Un tournant p olitique
dans la cité de Calvin

S E P T E M B R E  A G E N È V E

L'entrée en lice des Indépendants
brouille le jeu traditionnel des partis

(DE NOTRE CORRESPONDANT)
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Avec septembre, la politique a re-
pris tous ses droits à Genève, et le
mois s'est achevé , comme on sait et
après une campagne très vive , par
l'élection de M. Wil l iam Rappard et
de M. Paul Randon au Conseil na-
tion al .

C'est là , en somme, le résultat
qu'on pouvait prévoir dès avant l'ou-
verture du scrutin , dans les derniers
jours de la lutte , et ce résultat signi-
fie évidemment un échec pour l'En-
tente nationale puisque son second
candidat a été évince par celui des
Indé pendants qui font ainsi de re-
tentissants débuts à Genève et qu 'on
est assuré dès lors de retrouver aux
très prochaines élections munici pa-
les.

L'immédiat et gros succès du parti
de ' M. Duttweil er tient à plusieurs
raisons dont la première consiste , il
va de soi , dans les mérites mêmes ,
qu'on peut dire exceptionnels, de M.
Rappard. Aussi bien , les partisans
de ce dernier , « buvant l'obstacle »
parlementaire , ne manquèrent-ils ja-
mais, dans leurs écrits et dans leurs
discours, de désigner d'ores et déjà
l'éminent universitaire descendu
dans la mêlée comme « l'homme
d'Etat » qui nous manquerait. Les
événements, apparemment, autant
que les hommes en décideront , mais
le certain est que, jusqu 'aux adver-
saires, chacun s'accorda à saluer
chapeau bas tan t de vertu chez un
seul .homme. Le soin même qu 'on
prit , en s'acharnant sur M. Duttwei-
ler, de rendre un constant hommage
à M. Rappard pourrait d'ailileurs
bien avoir constitué, du strict point
de vue électoral , une faute qui aide-
rait à expliquer ia tournure des
événements. — •

Enfin , le gouvernemen t se char-
gea , par des mesures point toujours
adroites , tant s'en faut , de forger la
popularité de M. Duttweiler et de M.
Rappard , et l'épicerie sans dout e fit
le reste. Accueilli au cri de « Mi-
gros ! », M. Duttweiler se garda bien ,
en effe t , de voir là une insulte , et il
accepta avec empressement le dé-
bat sur ce terrain , dans un moment
que les difficultés alimentaires ren-
daient particulièrement propice.

Cependant , avec ou sans l'inter-
vention du bouillant Zuricois , l 'élec-
tion de M. Rappard devait prendr e
une significat ion assez grave et qui
est celle-ci: le corps électoral est de
moins en moins docile aux ordres
des partis et , à tort ou à raison , il
s'est mis à la recherche d'hommes
nouveaux en dehors des cadres tra-
ditionnels. Il n 'était en tout cas pas
question encore de M. Duttweiler,
publi quemen t du moins , lorsque pa-
rurent les premières affiches portant
le nom de M. Rappard et qu 'au pied
de ce manifeste on lut les noms de
nombreuses personnalités de la fi-
nance , des lettres, des arts, de la
science , associés à quelques évadés
notoires des partis historiques.

La morale locale de cette élection,
c'est que la formule même de la
compétition est désormais changée.

Jusqu 'il y a peu , deux camps
étaient en présence : le national ,
groupant trois partis, et le socialiste,
formé en fait de communistes sur-
tout. Ce dernier clan vient d'être
dissous, encore que — et le signe
ne laisse pas d'être assez inquiétant
— quelques milliers d'électeurs, ne
disposant plus d'aucun moyen de
propagande , soient parvenus à glis-
ser le nom de M. Nicole dans l'urne.
Les nationaux n'avaient donc plus en
face d'eux , pour un débat redevenu
courtois, que la poignée des socia-
listes orthodoxes de M. Rosselet . Ces
derniers étaient trop peu nombreux
pour imposer jamais leur point de
vue et il arrivait d'ailleurs, la raison
ayant chassé la passion , que l'accord
se fît entre les deux camps.

L'ent rée en lice des Indépendants
va apporter quelque perturbation
dans le jeu. Les adeptes de M. Butti
weiler ne constitueront sans doute
qu 'une minorité à l'Hôtel de ville,
mais qui pourrait enfler à l'occasion
celle des socialistes, par exemple,
ou s'accroître de voix éparses, de
sorte que se modifierait l'aspect
ordinaire des scrutins.

La politique genevoise va-t-elle
ainsi vers de nouvelles journées his-
tori ques ? C'est sur quoi , apparem-
ment , on sera fixé avant qu il soit
longtemps. R. Mh.

L opinion à Londres
sur l'évolution du conflit

germano-soviétique
L'Allemagne obligée d'envisager une campagne d'hiver

De notre correspondan t de Lon-
dres par radiogramme:

Les milieux londoniens bien in-
formés déclarent que le chancelier
Hitler prépare son peuple à une cam-
pagne d'hiver sur le front de l'est.
En effet , dans un article publié par
la presse allemande , le colonel Sherff
reconnaît que l'hiver arrêtera les
opérations et rappelle à ce propos ce
qui s'est passé au cours des hivers
de la guerre mondiale. Cet article a
produit une certaine sensation dans
la presse des pays neutres.

Des informations de source auto-
risée allemande annoncent que l'of-
fensive de la Reichswehr est conte-
nue dans tous les secteurs du front
de Leningrad . Les cuirassés russes,
bien qu 'endommagés , continuent de
déclencher un feu puissant pour em-
pêcher l'avance allemande le long
de la région côtière d'Orianenbaum.
On souligne aussi à Londres que les
Finlandais n'ont pas répondu à la
note br itannique .

D'après ce qu 'on croit à Londres ,
une lutte se livre entre les diri geants
finlandais à Helsinki . Les uns , favo-
rables au Reich , voudraient que la
Finlande envoie une réponse définiti-
vement négative. Les autres conseillent
de jouer sur les deux tableaux. Une
profonde division règne à l 'intérieur
du pays, ainsi que le prouve un arti-
cle paru dans un quotidien de la
CCI. finlandaise.

Le correspondant militaire du « Ti-
mes » rapporte que la guérilla menée
par les Russes préoccupe vivement
l'armée allemande. D'après des infor-
mations parvenues à Londres, il sem-
ble bien qu 'en Crimée les Allemands
n'ont pas encore franchi l'isthme de
Perekop.

La radio anglaise a lancé hier soir
un appel au peuple tchécoslovaque ,
invitant la population à observer une
stricte disci pline afin de ne pas cé-
der aux provocations allemandes.
L'armée tchécoslovaque , équipée en
Angleterre , a rendu hommage aux
trois généraux fusillés et à toutes les
victimes tchèques du commissaire
Hcydrich.

Le « New-York Times », commen-
tant le discours de M. Churchill , y
voit une indication que la Grande-
Bretagne n'envahira pas le continent
avant d'être tout à fait prête et
en raison aussi du fait qu 'elle envoie
des armements en Russie.

Le chancelier de l'Echiquier , pas-
sant en revue la situation financière ,
l'a trouvée satisfaisante dans l'en-
semble, car les dépenses de guerre
peuvent être présentement financées
sans recourir à l 'inflation. Il faut
citer à ce propos l'effet salutaire qu 'a
eu la loi « prêt , et bail » votée par le
parlement américain . Le chancelier a
cependant averti la population que
la menace d'inflation n'était pas en-
tièrement enrayée.

Mardi soir, a eu lieu à Schwytz, la dernière représentation du « Vieux
jeu uxanals de Tell ». A cette occasion, le conseiller fédéral Etter pro-
nonça une allocution à l'adresse de la jeunesse. A chacun des auteurs
et organisateurs des représentations, il fut remis une coupe en argent,
don du département fédéral de l'intérieur. Les drapeaux furent ensuite
descendus tandis que toutes les cloches sonnaient et que la foule en-
tonnait l'hymne national. — Cette photographie a été prise pendant la
remise des coupes. De gauche à droite : MM. Hofmann et Eberle, diri-
geants des jeux, le compositeur J.-B.Hilber, M. von Arx, auteur du « Jeu

de Tell » et le conseiller fédéral Etter

Dernier écho des f êtes du 650me anniversaire
de la Conf édération à Schwytz

La ll me Foire aux provisions
s'est ouverte hier à Fribourg

(Do notre envoyé spécial)

Tour à tour , depuis le début de l'an-
née, Bâle , Neuchâtel , puis Lausanne
ont donné — en maintenant des mani-
festations que l'on croyait condamnées
par la guerre — l'exemple d'une har-
diesse et d'une ténacité qui ont ragail-
lardi le public suisse et l'ont fait se
ressaisir.

C'est aujourd'hui le tour de Fri-
bourg. Avec plus de modest ie mais non
sans crânerie , la ville chère à saint
Vincent Ferrier apporte sa part à l'ef-
fort économique qui se produit chez
nous.

Et cette part vaut qu'on en parle.

Fribourg... ! Pays riche, solide et un
peu secret où l'on sait être — et avec
quelles heureuses nuances — à la fois
dévots et bons vivants. L'automne y a
semé mille sortilèges, et la Foire aux
provisions amène, non loin de la ca-
thédrale où les halles sont dressées,
une foule mi-citadine, mi-paysanne,
bruya nte et colorée, qui parle et s'ex-
clame avec un accent chantant et sa-
voureux.

Elle a raison de s'exclamer, d'ail-
leurs, car cette foire est une réussite.

(g)
(Voir la suite en sixième page)
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FEUILLETON
de la « Feuille d'avis de Neuchâtel »

ROMAN
par 24

CLAIRE et LINE DROZE

Pas un souff le  de vent ne venait
chanter dans les branches des pins,
ni troubler la surface de l'eau. Seul ,
le mouvement du flux et du reflux
murmu rait sa chanson. La nuit noi-
re, sans lune, était criblée d'étoiles.
De petites lumières électriques, qui
semblaient leur reflet , éclairaient la
piste, les tables, les fauteuils de ro-
tin qui l' entouraient et les visages
de tous ceux qui lentemen t suivaient
le rythme du tango argentin.

Les dernières notes s'éteignirent.
Teddie jeta un regard navré sur les
misses Mac Ewin qui portaient tou-
tes deux dos robes en mousseline
imprimée de fleurs des champs.
Fraîches et endiablées, Florence et
Grisel séduisaient le jeune du Ber-
nay : c&lui-ci adorant, en principe,
tout ce qui était étrange r, aurait  vo-
lontiers tenté un flirt avec l'une ou
l'autre des amusantes Ecossaises.
Mais sagement pénétré des conseils

que lui avait prodigués sa mère,
il se préparait à se jeter aux pieds
de celle irrévérencieusement classée
par lui dans la catégorie petite
dinde.

— Que dirioz-vous d'un tour SUT la
plage, il y a tant do monde ici ?

Denise acquiesça, et passa triom-
phalement devant Teddie qui lui ou-
vrait la barrière. Il la suivit avec la
mine d'un employé des pompes fu-
nèbres. Puis, rejoignant la jeune fil-
le, il lui prit le bras avec son plus
séduisant sourire, et tous doux ar-
pentèrent la digue qui étai t un vé-
ritable chaos, hérissé de touffes
d'herbes et cribl é do trous.

Teddie chercha une inspiration
dans le ciel constellé d'étoiles qui
resta muet et ne lui souffla aucune
idée : «La Grande Ourse ressemble à
une casserole! Comment vais-je com-
mencer ? » Denise aussi regardait en
l'air, pour se donner une contenan-
ce. Soudain, tous deux immobilisés
poussèrent un cri.

— Oh ! une étoile filante !
— U fallait faire un souhait , dit

Teddie saisissant cette occasion.
Denise soupira :
— Hélas ! je n 'ai pas eu le temps!
— Le mien, je l 'ai murmuré. Ne

l'avez-vous pas en tendu ou deviné? ,..
Et Teddie s'emballa , devint lyri-

que ; il avait manqué  plusieurs fois
son bachot, aussi ses vingt-quatre
ans étaient-Ils encore proches des
auteurs classiques, et du succès fi-

nal — ou plutôt demi-final — car
il n 'avait jamais pu réussir la se-
conde partie. Il fut  donc lyrique, et
bientôt presque sincère. Denise, vê-
tue d'une suave et légère robe roscf ,
appuyait au bras de Teddie sa min-
ce silhouette et son million , et , au
comble de la joie , vivait son roman.
Ses idylles ébauchées ne s'étaient
jamai s passées dans un cadre aussi
charman t que celui où ce soir elle
évoluait. Impressionnée par la nui t
étollée et les effluves de musique qui
parvenaient à ses oreilles, elle mar-
chait  comme en rêve, auprès du
Fiancé — avec majuscule. — Et elle
ne se soucia pas des trous creusés
dans la digue, tels des guets-apens !

Si la comtesse et Mme Dupuis-
Gardel avaient été dans un coin, la
vue des j eunes gens enlacés les au-
rait comblées d'aise.

La conduite de Marinette, en re-
vanche, eût moins enchanté sa mè-
re. La jeune ébouriffée dansait sans
cesse et riait très haut  avec son cher
petit Ecossais, de plus en plus en ad-
miration devant ©lie. Elle exultait  à
la pensée d'avoir laissé sa mère «au
vestiaire», comme elle disait gra-
cieusement. Le vestiaire en question,
c'était tout bonnement l'hôtel de la
Pointe et de la Rade où la comtesse
dormait  du sommeil du juste. Mme
Dupuls-Gardel , bien réveillée, elle ,
jouait  au bridge en compagnie de
trois autres fervents, dans son peti t
salon de style macaroni. Heureuse-

mont ! Qu eût-elle dit en voyant Ro-
ger et Mireille ?

Le jeune interne ne quittait guère
sa petite amie d'enfance, faisait le
guet auprès d'elle, et s'emparait de
bien des danses. Quand elle s'élan-
çait SUT la piste avec un autre, ré-
signé, il invita it une des Mac Ewin
avec lesquelles il plaisantait tou-
jours, puis revenait à la charge bien
vite.

— Est-ce pour moi cette valse î
A nouveau, ils partirent tous les

deux. .. Roger était un excellent ca-
valier, mais Mireille le valait. Une
robe turquoise pâle, couleur de clair
de lune, l'enveloppait et , molle, sui-
vait docil ement tous ses mouve-
ments. Elle était légère comme les
elfes de la lande. Roger le lui dit :

— Farfadet, tu es jolie à croquer
co soir, jolie en diable ! Ta robe est
une merveille, on dirait qu'elle vient
de Paris. Tu ressembles à une fée,
Jo t'adore.

— Vraiment ?
Mireille riait, les yeux fixés sur

ceux de Roger, gentiment.
— Ah ! tu ne me prends pas au

sérieux. Tu sais bien , voyons, que
j'adore l'extraordinaire Mireille que
tu es, si diverse, sl originale ! Il n'y
a pas une jeune fille comme toi.
Quelle Parisienne tu feras !

— Oh ! ça , tu sais.,.
— Mais oui , je sais. Il suff ira  que

tu ailles chez Dorothy Gray ou Eli -
sabeth Arden , maman connaît. Avec

un fond de teint, les sourcils épilés,
de la colle sur les cils, et une robe
de chez Lanvin, tu seras la Reine
de Paris.

Et Roger continua d'un© voix as-
surée :

— Alors, c'est entendu ?
— Qu'est-ce qui est entendu ?
— Eh bien ! Nous nous marions-
Mireille secoua sa tête fin e, et les

boucles au reflet cuivré dansèrent
autour de son visage. Les yeux pé-
tillants, elle riposta :

— Ecoute, Roger, je verrai.
Roger avait du.succès et trouvait

qu 'un in terne des hôpitaux peut s'es-
timer cher. Très sûr de lui, il ne
doutait pas un instant du résultat
de sa démarche. Une petite Mireille
Galadec si séduisante fût-elle ne
pouvait refuser une aussi flatteuse
demande. U reprit :

— Comment, tu verras ? On nous
verra tous les deux en voyage de
noces, dans ma Bugatti grand sport.
Je ferai renickeler les roues, Ou
plutôt j 'en achèterai une neuve qui
roulera encore plus vite. Et nous
partirons à toute allure, n 'impo rte
où, cela ne fait rien. Quand on dé-
passe le cent vingt on ne voit plus
le paysage.

Mireille ne répondit pas. Elle ne
semblait plus l'entendre, se laissant
aller au rythme de la valse qui chan-
tait , mystérieuse. Son regard vague-
ment errait alentour, se posant , dis-
trait, sur les gens et les choses. Sou-

dain il s'immobilisa. Jean Séverin
resté assis, un peu à l'écart, la regar-
dait ; ses yeux gris si profonds, pas-
sionnément fixés sur elle , semblaient
embués de tristesse. Par-dessus J'é-
paul e de Roger, elle lui sourit, et son
sourire éveilla le point d'or qui se
mit à danser dans ses prunelles
d'ombre comme les étoiles, là-haut,
scintillaient dans la nuit.

— Alors, insista Roger, c'est oui?
Pourquoi a t tendre , nous nous con-
naissons si bien !

Sa voix résonna étrangement à
l'oreille de Mireille. Semblant sortir
d'un rêve elle répondit , les yeux
brillants, de son air fier:

— Crois-tu ?
— Dame, oui...
Roger en disant cela imitait l'ac-

cent du pays.
— Je m'entends bien avec mon

camarade-ami, le Roger de la Tri-
nité; mais le Roger de Paris je l'ai
si peu vu , c'est un inconnu pour
moi , il me fait peur.

— Farfadet, tu déraisonnes. Je n'ai
pas reçu le don de me dédoubler.
Tu ne me feras pas croire que tu
crains la vie de Paris.

— Peut-être...
Ensemble, ils s'arrêtèrent, la mu-

sique se taisait. Lentement,  Mireill e
se dirigea vers le groupe ami , côte
à côte avec Roger.

(A suivre.)

'. On cherche une jeune ap-
prentie

dans confiserie
tea-room, munie de bonnes ré-
férences et sachant si possible
les deux langues. Chambre et
pension dans la maison. De-
mander l'adresse du No 328 au
bureau de la Feuille d'avis.

Importante maison de la pla-
ce engagerait Immédiatement

apprenti (s)
de commerce. Faire offres à ca-
se transit 1272, à Neuchfttel.

Désirant une gentille petite
maison, ainsi qu'un bon nuvri,
personne sympathique, gale,
âgée de 54 ans, cherche à faire
connaissance en vue de

MARIAGE
d'un homme vivant seul, pas
au-dessous de 55 ans. Offres :
case postale 701, Kornbaua,
Berne 7.

On demande à louer
à l'est de la Tille,
appartement de QUA-
TRE PIÈCES et dé-
pendances, vue et
confort.

Adresser offres par
écrit avec prix et si-
tuation à case posta-
le 10604; 

On demande pour tout de
suite

(rois jeunes filles
pour travailler dans la coutu-
re. Demander l'adresse du No
329 au bureau de la Feuille
d'avis.

On cherche un

garçon
âgé de 14 à 16 ans, pour aider
a la campagne. Occasion d'ap-
prendre la langue allemande.
S'adresser a Arth. Kmch, Goss-
liwll près Bttren s/A.

On cherche une

JEUNE FILLE
honnête et de confiance pour
servir au restaurant et aider
au ménage. Faire offres à l'hô-
tel du Lac, les Brenets. Télé-
phone 3 30 22.

Savon sans carte
On demande représentant

dans chaque localité disposant
de quelques heures par Jour
pour la vente. — Faire offres
écrites à D. Z . 331 au bureau
de la Feuille d'avis.

un demande un

domestique
de campagne, — S'adresser à
Louis Vouga , Cortaillod.

Commissionnaire
sérieux et honnête est demandé
tout de suite par maison de
grog de la place. Soumettre of-
fres aveo références sous chif-
fres P 3170 N à Publicitas,
Neuchâtel.

AVIS
3*£- Pour les annonces avec

offres sons Initiales et chif-
fres, U est inutil e de deman-
der les adresses, l'administra-
tion n'étant pas autorisée a
les indiquer ; U fau t  répondre
par écrit a ces annonces-là et
adresser les lettres an bureau
dn Journal en mentionnant
sur l'enveloppe (affranchie)
les initiales et chiffres s'y rap-
portant.

J~F~ Tonte demande d'a-
dresse d'une annonce doit être
accompagnée u un cimure-pus-
te ponr la réponse ; sinon
celle-ci sera expédiée non af-
franchie.

Administration
de la

Feuille d'avis de Neuchâtel

A louer

petite maison
S'adresser Saars 7. . 
A louer un

appartement
de deux pièces, au soleil, grand
balcon. Demander l'adresse du
No 317 au bureau de la Feuille
d'avis.

A louer
deux chambres, cuisine, dépen-
dances et Jardinet, Rocher 18.

Etude Henri Chédel, avocat
et notaire, Salnt-Honoré 8,
tél. 3 19 65. 

NEUBOUKG 17
une chambre et une cuisine,
pour le 24 octobre ;

un logement de deux cham-
bres, pour le 24 novembre.

S'adresser a F. SPIOHIGER ,
Neubourg 15. *

A louer tout ae suite ou
pour époque à convenir,

bel appartement
de quatre pièces, balcon, bains
Installés, central à l'étage, dé-
pendance. Soleil, belle vue et
Jardin avec arbres fruitiers, —
S'adresser à X. Ottoz, Suchlez
No 9. 

Epancheurs 5, tout de suite:
logement de trois chambres.
S'adresser confiserie Simonet r*

Cas imprévu
Très JoU appartement, de

deux pièces et tout confort, à
louer immédiatement ou pour
époque à convenir. Visible le
soir dès 20 h., Manège 5, 3me
étage, à gauche. Tél. 5 41 08.

A louer, aux Sablons, pour
époque a convenir, un

très joli logement
trois chambres cuisine, cham-
bre de bain et toutes dépen-
dances. S'adresser à la Direc-
tion de la Société coopérative
de consommation, Sablons 39.

JOLIE CHAMBRE. — Mou-
lins 38, 3rne, à droite.

Petite chambre sur palier.
Faubourg du Lac 5, 3ane, *

Dame distinguée cherché
pour tout de suite Jolie cham-
bre meublée, avec chauffage
central et confort. Quartier du
Mail et des Saars. Demander
l'adresse du No 327 au bureau
de la Feuille d'avis.

On demande une

JEUNE FILLE
honnête et de confiance, pour
aider au ménage et au café.
S'adresser & Mme Oppliger,
café des Bateaux, Concise.

JEUNE FILLE
âgée de 16 aras, cherche place
dans ménage, de préférence
auprès d'enfants. Désire se
perfectionner dans la langue
française . S'adresser à Mme
Mai-olf Rocs, Waliperswil (Ber-
ne).

DAME
dans la soixantaine cherche
place chez monsieur à condi-
tions modestes. Mariage pas ex-
clu. Adresse : Vermot, Pont 2,
la Chaux-de-Fonds.

Famille bourgeoise de Berna
cherche à placer à Neuchâtel ,

EN ÉCHANGE
d'une Jeune'j ille,'sa -fille âgée
de 16 ans. Vie de famille et
bons soins assurés. Adresser
offres écrites à S, O. 330 au
bureau de la Feuille d'avis.

CHEVAL
On demande à louer, éven-

tuellement à acheter , un bon
cheval. — S'adresser a René
Ruchtl, Engollon (Neuchâtel).

COURS pour préparation
à la maîtrise

La Fédération neuchâteloise de l'industrie du bâti-
ment fera donner, par l'Ecole 'des arts et métiers de
Neuchâtel, les cours artisanaux suivants :

Cours de comptabilité
Cours de droit artisanal
Cours de correspondance commerciale
Cours de technique, technologie, métrés, normes, calcul

de prix, frais généraux, direction d'entreprise

L'ouverture de ces cours, qui se donneront les
mardis et vendredis soirs, de 20 à 22 heures, aura lieu le

mardi 14 octobre prochain, à 20 h.
au collège de la Maladière

salle No 15, si le nombre d'inscrits est suffisant.

Le coût des trois premiers cours, soit comptabilité,
droit et correspondance, adaptés à toutes les professions
du bâtiment, revient à Fr. 30.—, payables à l'inscription.

Pour s'inscrire et pour tous renseignements, s'adresser
à la direction de l'Ecole des arts et métiers, tél. 5 25 46,
jusqu'au 11 octobre, à 12 heures.

F. N. I. B., Secrétariat.

B Place de l'Hôtel-de-Ville ¦

1 EXPOSITION DE PEINTURE i
Hfj; en plein air :i%fj
jjf |ii organisée par la Guilde des Arts Kg]
£fi Samedi et dimanche 4 et 5 octobre |pl
W% PARTICIPANTS : A. Locca — O. Locca — A. Coste &Ëj
Sfej P. Châtlllon — E. Tach — Aurèle Barraud — Aimé iflgS
j£f Barraud — P. Grandjean — R. Lavanchy — !gg?
fii?, P. Ducommun — E. Guinand — R. Elzlnger — ?|M
gjj Ch. Muller — P. Frieden — W. Wehinger £.»
|<F3 ENTRÉE LIBRE VENTE ÉCHANGE gft
fej En cas de mauvais temps, renvoi de 8 jour s JJi

Apprentie couturière
est demandée, chez Mlle Nico-
le, Quai Godet 6. Tél. 5 34 07.

Les enfants de feu
Madame veuve Rosa

NOYER-GUTKNECHT ex-
priment leur reconnais-
sance à toutes les per-
sonnes qui leur ont té-
moigné de la sympathie
à l'occasion de leur deuil.

Prises de Saint-Aubin,
1er octobre 1941.

J. Clerc-Denicola opticien
avise sa clientèle et le public en général qu'il a transféré

son magasin d'optique GRAND'RUE 3
Ses lunettes modernes, son travail précis et ses prix

Exécution rapide d'ordonnances médicales
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Un horaire complet ? ]

JLe Rapide

STADT MISSION
J. -J. ROUSSEAU 6

Erntedankfest
SONNTAG, DEN 5. OKTOBER , um 15 und 20 Uhr

ANSPRACHEN — GESÂNGE — GEDICHTE

GABENVERKAUF : Montag von 8-22 Uhr
Jeune emp loy é

est demandé. Doit être très consciencieux, bon correspondant
et bon commerçant. Doit avoir des notions d'allemand et
d'anglais, ainsi que la faculté de s'assimiler facilement les
questions techniques. Place d'avenir cas échéant. — Offres in-
diquant âge, études, activité antérieure et prétentions sont
à adresser à J. Z. 332 au bureau de la Feuille d'avis.

Importante industrie genevoise cherche un bon

trempeur
avec expérience sur four électrique moderne (bain de
sel et cémentation) pour petites pièces en grandes séries.

Ecrire en indiquant les places occupées et en joignant
les copies de certificats sous chiffres T. 9083 X, à Publi-
citas, Genève. AS 2217 G

Nous cherchons, pour usine métallurgique
à Genève, des

tourneurs
qualifiés pour les former comme

instructeurs
d'ateliers de formation professionnelle

Qualités requises : bonne connaissance du métier
(haute précision), goût pour l'enseignement.

Adresser offres avec curriculum vitae écrit à la main,
photographie et copies de certificats à

l'Institut de psychologie appliquée,
Bugnon 9, Lausanne. AS 20055 L

_̂!1 %A ^fel \W*% _̂S ;̂î-i vk

fOV111H
Pour acheter des tissas.. .
Se procurer des tissus aujourd'hui,
personne ne peut se faire une idée
de ce que cela représente s'il n'est
de la partie.

y -. v i
Nous autres, ponr donner du travail
ans mains agiles et nombreuses de nos
importants ateliers, nous cherchons
constamment h importer, a côté de ce
qne nous procurent les fabricants
suisses.
Malgré les obstacles de jour en jour
plus élevés, nous y réussissons, grâce
à notre puissance d'achat et à nos an*
ciennes relations. Toilà pourquoi nons
pouvons, envers et contre tont, offrir
aux clients de PKZ nn beau choix
d'excellents vêtements PKZ.

Complets et manteaux PKZ ,j£X
à partir de fr. 94.—. 3ë$L

IBÎ
Neuchfttel , Rue du Seyon 25

w——ww--»-— i i —_-_—-—' ¦ ¦ ¦¦ ¦̂ -~—----_------->--«----_i---------i-̂ »-_--»--»-_»>̂ -î --̂ î ^_»̂ -----»--»--»--lDéménageuse
se rendant entre le 10 et le
15 octobre i, Genève cher-
che tous transports pour le
retour. S'adresser au Gara-
ge PATTHEY, Seyon 36. —
Tél. 5 30 16,



g§ COURS DU SOIR
SS de l'Ecole professionnelle de jeunes filles

Coupe et confection - Lingerie
Raccommodages et transformations

Les inscriptions sont reçues dès maintenant au col-
lège des Sablons, salle No 12, tél. 511 15.

Les cours commenceront le lundi 6 octobre, à 19 h. 30,
au collège Mes Sablons.

BOUCHERIE - Rue de l'Hôpital 15 k

A. ROHRER l
n-r>;r BŒUF et VEAU I
PORC - AGNEAU - LAPINS j

Viande fraîche de toute première qualité ' S8
aux plus Justes prix du Jour KS

Beau mélange de charcuterie fine I
60 c. les 100 gr. i

f inilTC7 nos saucissons neuchâtelois. Saucisses au foie, -BUUU 1C- spécialités de la maison Sa

jj Lorsque, mouillé, Bébé proteste £J$
' — C'est un petit malheur —, ffi

\ Jà-Soo permettra sans conteste Wa
| De rétablir sa bonne humeur. j f̂cfc, Wé

) : Quinconquo o des enfanfs s^KkvLW /̂ _M
j et doit laver fréquemment à *̂asm\* *̂W /  mFi

JÊK Pour tremoer: Soude à blanchir Steinfeli Wk7 Uî

Un horaire de chez nous?
••»¦-»****»•«««¦-¦-_¦_¦_¦_¦__¦_¦_¦_¦__¦_¦_¦_¦_¦_¦_¦_-_-_ ¦

JLe Kapiae
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vos bijoux et votre
argenterie démodés!
Vieux et démodés, ces objets ne font plus
plaisir à personne. Fouillez donc dans vos
tiroirs, dans votre buffet , débarrassez-vous
de ces „rarelés" d'autrefois en argent, or
et platine et confiez-les à votre orfèvre. i
Aujourd 'hui, il vous en offrira un bon prix
ou en créera à votre intention , pour Noël,
de nouveaux objets aux belles formes mo-
dernes et d'une valeur durable. N A él
L'occasion d'utiliser ces vieux fphiA.\->_»»gf)
objets —et p lus part iculièrement yE_Ë^£_8_
la vieille argenterie — est au jour- yKjî ŜSin
d'hui plus prop ice que jamais. «Ci)3W

Section neuchâteloise
des bijoutiers-orf èvres
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ASSOCIATION DE VITICULTEURS
de la Côte Neuchâteloise

Corcelles - Cormondrèche
Assemblée générale annuelle
Mercredi 8 octobre 1941, à 20 heures,
HOTEL DE LA GARE, CORCELLES

ORDRE DU JOUR :
Procès-verbaux.
Rapport du ConseU d'administration.
Rapport et reddition des comptes.
Rapport des vérificateurs des comptes.
Délibération sur :

1. l'approbation du rapport et des comptes annuels :2. décharge aux organes de l'administration.Nominations statutaires.
Révision des statuts.
Divers.

Les propriétaires de vignes désirant adhérer à l'Association
peuvent en faire la demande avant l'assemblée auprès d'undes membres du comité.

CERF |
Viande extra-tendre pour daube, H
rôti, entrecôte, bif teck tm

CHAMOIS - LIÈVRES I
CHEVREUILS I

DE NOS ALPES, AU DÉTAIL ET ulYET M
Poulets — Petits coqs — Poules pour soupe I

Pigeons — Canards — Pintades Hg
Lap ins du pays au détail H

POISSONS du lac I
Truites de rivière vivantes — Truites du lac N@
Brochets — Bondelles — Perches — Lottes j
Filets de perches — Filets de bondelles HE
Filets de vengerons — Ecrevisses vivantes j
et cuites. S»

ESCARGOTS i
A U M A Q A S I N  H

LEHNHEBB frères I

H 

en faisant la cure des Dragées NETROSVELT
du Dr Netter, à base d'hormones, qui régu-

» larlse vos échanges nutritifs. Le traitement
à base d'hormones est non seulement con-
forme aux principes scientifiques, mais il
combat les causes profondes de l'obésité
avec des extraits naturels. Au bout de quel-
ques jours déjà, vous éprouvez un sentiment
de grand bien-être.
Demandez au Dr Netter, Pharmacie da
Ste-Luce, Petit-Chêne 27, Lausanne, son

Intéressant prospectus No 11, intitulé : COMMENT MAIGRIR SUREMENT,
RAPIDEMENT ? qui vous sera envoyé gratuitement et discrètement.

En vente dans les pharmacies. — La cure de 100 dragées fr. 8.—

Le pain de blé Roulet
est fait avec du blé vivant, du blé de
semence mis à tremper douze heures dans
l'eau tiède, puis écrasé entre des cylin-
dres spéciaux qui enlèvent le son.

Lie pain Roulet contient tout ce que
la nature a mis dans le grain de blé, la
cellulose dure de l'enveloppe extérieure
étant seule exceptée.

Nutritif et savoureux, U se digère fa-
cilement, c'est un aliment parfait.

Boulangerie ROULET, Epancheurs 10

I  

MESSIEURS ! Un grand choix de

sous-vêtements
camisoles et caleçons

de laine, coton interlock ou eskimo, pratiques et
de bonne qualité, vous attend chez

GVIE-PKtlTRE
Rue Salnt-Honoré — Place Numa-Dro!"

Maison neuchâteloise

Confortables avec talon . . .  4.45
Pantoufles à revers 5.25
Cafignons montants, depuis 12.80

Le beau BAS à Fr. 1.90
chez

J. KURTH
N EU C HAT  EL

*J Au téléphone...
« Si tu vogais ce tap is, maman, tu
serais épatée ! Il habille la chambre,
relève l'élé gance des meubles, donne
un petit air de richesse. Je l'ai

évidemment acheté chez...

SPICHIGER & Cie J
PLACE D'ARMES — NEUCHATEL éTmf r

TRIPES
C U I T E S

Boucherie BERGER-HACHEN

On achèterait une

F E R M E
bien située, avec pâturage et bois, ainsi que forêts
exploitables avec bons chemins d'accès. Ne pas donner
suite, s'il n'existe pas belle situation et facilité d'exploiter.

S'adresser à A. Mamie, vins, Courgenay (J.-B.).

Pour raison de santé, à re-
mettre dans village industriel,
un commerce de

papeterie-
tabac - cigares

etc. Ecrire sous L. C. 326 au
bureau de la Feuille d'avis.

Raisin de la Coudre
dans les magasins Mêler . Bon
lromage pour les vendanges.

Externat
de jeunes filles

en pleine activité, à remettre
pour raison de santé. Convien-
drait à maîtresse ménagère. —
Affaire sûre et de toute con-
fiance. Eventuellement sous-
directrice avec apport de ga-
rantie H faut 7000 fr. Ecrire
sous chiffres G. 29821 L. à Pu-
blicitas, Lausanne. AS 15664 L

A vendre deux

bons bœufs
de travail. Demander l'adresse
du No 307 au bureau de la
Feuille d'avis.

A vendre une

bonne jument
à deux mains, âgée de 6 ans,
pour cause de remise de com-
merce. S'adresser à Pierre Far-
del. Provence. P 1465 Yv

Encavage
A vendre faute d'emploi :

cinq ovales de 700 à 1500 litres,
une brande à vin. S'adresser à >
Mme Vve P.-A. Colin, Petit-
Berne 6, Corcelles.

A VENDRE
un fût avec robinet , pour vin
forcé (mousseux),

un tonneau aviné en blanc,
de 570 litres,

une brante à vendange, en
tôle, de 60 litres, le tout en
parfait état. S'adresser à H.
Herren. Marin.

Pommes
de table

bonnes grosses sortes d'autom-
ne sont livrées promjfement à
38 fr . les 1O0 kg. Sortes spé-
ciales à 43 fr. les 100 kg.,*de-
puis 50 kg., d'Entfelden, con-
tre remboursement. G. Burger,
TJnter-Entfelden près Aarau.

A vendre des

beaux porcs
de 8 semaines. S'adresser à Ar-
mand Gretillat , Coffrane.

Tableaux
Bosshard, Boclon (attribué) et
Pœtsch, à vendre à prix avan-
tageux. Case Vauseyon 9468 ou
téléohoner au No 5 17 50

Dames, meneurs, 10 a 120 fr.
E. CHARLET . sous le théâtre

Vélos
en tous genres, ainsi que re-
morques, sur commandes à
Cycles-Motos, Châtelard. Pe-
seux.

OCCASION
A vendre : bottes de cavalier,

noires, éperons chromés, gran-
deur 43, état de neuf , 70 fr.
Pantalons de cavalier, 20 fr.
Adresser offres écrites à L. M.
323 au bureau de la Feuille
d'avis.

Poissons
Truites portions, vivantes

Feras - Brochets
Bondelles - Perches
Filets de vengerons

Morue salée
Filets de poissons

du lac marines au vin

Volaille-Gibier
Chevreuil

Gigots - Filets - Epaules
Civet de chevreuil
Beaux lièvres

Civet de Lièvre
Sarcelles

Poulets jeunes à rôtir
Escargots

mode Bourgogne

Au magasin de comestibles
SEINET FILS S. A.

Rue des Epancheurs 6
Téléphone 510 71

A vendre

deux bœufs
de 2 ans, sachant travailler, à
choix sur trols, chez E. Maire,
le Mont de Buttes. Tél. 9.51 48.

Occasion
A vendre : ASPIRATEUR,

avec accessoires, marque Omé-
ga, pour courant 220 volts.
UN DRESSOIR. UNE TABLE
RONDE. Se renseigner, Etude
Frédéric Dubois, régisseur et
Dubois, notaire, Saint-Honoré
No 2. 

Deux ovales
à vendre, de 600 et 800 litres.
S'adresser à M. Bumbert-Droz,
Auvernier 66.

OCCASION
A vendre: une couleuse pour

potager à bois, un séchoir, un
grand abat - Jour (crochet
d'art), un tapis de table (mo-
quette), un petit lit bols, deux
violons, l 'Ji-l 'h, excellente
marque. Demander l'adresse du
No 333 au bureau de la Feuille
d'avis.

Superbes occasions
Deux lits complets, un divan

deux places, deux lits Ju-
meaux. 350 fr., deux secrétai-
res, 60 et 80 fr. — Georges
Etienne, Moulins 15, Télépho-
ne 5 40 96. 

Bétail
A vendre deux bonnes gros-

ses vaches, prêtes au veau,
chez Albert Montandon, Noirai-
gue.

Le fameux matelas
«Robustas» „{££«.
meilleur marché et supérieur
à tous au point de vue con-
fort. Vos anciens matelas re-
deviennent neufs avec les

ressorte « Robustas »

Meublejs G. MEYER
faubourg de l'Hôpital 11

Neuchâtel

III = III = IIIEIII=JÏJ
Beau choix

de cartes de visite
& prix avantageux

an bureau du Journal
111 = 111=111 = 111 = 111

^»^»^— 3 X 41 ^̂ ^̂ SS

Administration : 1, rue dn Temple-Nenf
Rédaction : 3, rne dn Temple-Nenf

Bureau ouvert de 7 h. 30 à 12 h. et de
13 h. 45 à 17 h. 30. Samedi jusqu'à midi
La rédaction ne répond pas des manus-
crits et ne se charge pas de les renvoyer

^̂ ^̂ ^̂ ^̂ — 3 ^̂ ^̂ ^

Emplacements spéciaux exig és,/
20 »/o de surcharge

Les avis mortuaires, tardif s, urgents et les
réclames sont reçus jusqu'à 3 h. du matin!
Sonnette de nuit : 3, rue du Temple-Neuf
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L 'assemblée de l 'Union f édérale
des Rhodaniens à Lausanne

Elle s'est occupée essentiellement de la question
du canal du Rhône au Rhin

Notre correspondant de Lausanne
nous écrit :

Le temps nous paraît fort loin où
l'Union qui groupe en son sein , ain-
si que chacun sait , tous les rive-
rains, suisses et français, du fleuve
chanté 'pair Mistral , lui apportait à
période régulière une offrande sym-
bolique au cours de fêtes folklori-
ques dont la dernière en date, en
1934 à Lausanne, est restée dans les
mémoires pour sa somptuosité.

Aujourd'hui , c'est bien de folklore,
de poésie ou d'offrande qu 'il s'agit !

L Union rhodanienne a rejoint le
grand courant. Elle porte son effort
vers un dessein plus pratique: la na-
vigabilité du fleuve. Encore de l'eau
apportée au moulin d'une bonne
cause. Il faut s'en réjouir.

Ce souci de conjuguer ses efforts
à ceux des pionniers de la naviga-
tion , l'assemblée générale des rho-
daniens , tenue en fin d'après-midi,
samedi , au Comptoir à Lausanne, l'a
nettement marqué par la qualité des
orateurs et les exposés qu'elle a en-
tendus.

Ce fut d'abord M. Marcel Guinand
(Genève) . Le président de l'Union gé-
néral e des Rhodaniens nous exposa ,
sous l'angle juridique et général,
d'éta t actuel de la question.

Apres nous avoir rappelé que le
Rhône a fait à des époques déjà an-
ciennes l'objet d'un trafic intense
sur sa partie inférieure, l'orateur a
cité les différents aménagements qui
restent à effectuer , tant à Marseille
qu 'à Lyon et Genève. Techniquement
parlant ils sont tous réalisables.

M. Guinand énumère ensuite les
grands travaux , ceux-là heureuse-
ment terminés. Les uns et les au-
tres rendront au fleuve son ancien
prestige et toutes ses qualités de
fleuve navigable. Ils donneront aux
besoins commerciaux , industriels,
aux populations riveraines en géné-
ral , le bénéfice d'une impulsion nou-
velle.

Le hic est l'aménagement du Rhô-
ne jusqu 'à Genève. Il repose entre
les mains de la toute-puissante Com-
pagnie du Rhône. Or, l'Etat français
n'a pas repris les anciens droits que
lui avait délégués la défunte répu-
blique. Toutefois , on note une nou-
velle orientation plus favorable aux
intérêts suisses, dans le programme
de la société , depuis la nomination
d' un nouvea u directeur. En atten-
dant, la Suisse qui a demandé de
renouer les conversations interrom-
pues depuis 1919, attend toujours la
réponse de notre voisine. De cette
réponse dépendra en dernier ressort
notre comportement à nous.

De cet état de fait et de droit , le
bon sens dégagera les conclusions

suivantes : Primo: l'aménagement du
Rhône étant une nécessité de l'Eu-
rope future , il faut parachever les
travaux en cours ou en projet.

Secundo, l'aménagement du Rhône
et sa liaison avec le Rhin ne peuvent
et ne doiven t pas être conçus en
fonction de données où prévaudrait
seul l'intérêt privé. Sur ce plan , les
questions qui se poseraient à une en-
treprise particulière sont dès lors lo-
giquement dépassées.

Tertio, partant de ces prémices
M. Guinand estime que le grand œu-
vre ne doit point se faire au détri-
ment du trafic routier et ferroviaire.
Au contraire , le rail et la route au-
ront à collaborer avec l'eau et viee-
versa. Ces principes , l'Union généra-
le des Rhodaniens, dit en terminant
son président, entend les appliquer
dans la mesure de ses moyens, sans
abandonner pour autant les préoc-
cupations d'ordTe culturel , touristi-
que et folklorique qui sont à la base
de ses statu ts.

M. Jacoard est ingénieur au ser-
vice des eaux à Berne. C'est donc
une bouche quasi offioiedlle qui
va parler du probl ème, mais sous
l'angle d'une vigoureuse technique.
A l'aide de projections, le conféren-
cier a tout d'abord mis en lumière,
en un parallèle des plus intéressants,
les caractéristiques de nos deu x
grands fleuves , le Rhône et le Rhin.

De Genève jusqu 'à la Méditerra-
née, la pente général e du Rhône est
beaucoup plus forte que ne l'est
celle du Rhin à la mer du Nord ;
d'autres particularités connues de
chacun (perte du Rhône) rendent
son aménagement plus difficile.
Puis M. Jaccard s'étend sur le rôle
du Léman, bassin compensateur pour
conclure sur une note optimiste.

Une discussion animée s'engagea
à la suite de ces deux exposés très
applaudis.

Ce fut tout d'abord M. Paul Bal-
mer. Le président du gouvernement
genevois parla d'abondance et avec
optimisme du rôle futur  et de l'in-
fluence bienfaisants qu 'aura pour la
Suisse la navigation dans une Eu-
rope appauvrie. Avec pertinence , i!
opposa aux chiffres avancés par les
pionniers du Transhelvétique les
sommes consacrées il y a vingt ans
pour l'électrification des C.F.F. et
celles que consacreront encore au
dédoublement de lignes les autorités
ferroviaires. Il faut donc fél ic i ter  los
magistrats fédéraux qui , à l'époque,
ont vu clair, et nous bénirons les
gouvernants qui doteront le pays
d'un réseau navigable grâce auquel
nous resterons la plaque tournante
du continent avec tous les avanta-
ges qui s'y rattachent.

M. Studer (Neuchâtel), présidera
de l'Association suisse pour la navi-
gation du Rhône au Rhin fit part à
l'assistance de la nomination de M.
Kumz-Bard en qualité de secrétaire
permanent de l'association. La tâche
du nouveau secrétaire consistera no-
tamment à coordonner les efforts des
différentes associations. M. Studer a
annoncé d'autre part le lancement
prochain d'un appel financier à' la
populatibn suisse tout entière.

M. Patris, professeur à l'écol e d'in-
génieu rs de Lausanne, président de
la section vaudoise du Rhône au
Rhin s'étendit sur certains points
concernant les travaux de Genissiat,
la traversée de Genève et la régula-
risation du Léman. On entendit en-
core M. Ed. Meystre, directeur de la
Compagnie générale sur le Léman
qui pose la question du matériel
flottant.

M. Francis Messerlli, chef du ser-
vice de l'hygiène de la ville de Lau-
sanne présidait la séance à laquelle
ont erfcore assisté outre les person-
nalités déjà citées : MM. Albert
Blanc , préfet de Lausanne, Pelet , in-
génieur, représentant le département
vaudois des travaux publics ; de
Torrenté , délégué du Valais, René
Fischer, secrétaire au département
des travaux publics de Neuchâtel ;
Amann et Peitrequin , municipaux.
Lausanne , des délégués des Cham-
bres de commerce françaises en
Suisse et des représentants de com-
munes vaudoises.

CARNET DES ARTS
ET DES LETTRES

Un nouveau rédacteur
en chef au « Bund »

Dans l'édition du matin du 1er
octobre du «Bund» , M. Ernst Schiirch,
qui f u t  duran t de longues années
rédacteur en chef de ce journal , an-
nonce qu 'il a pris la décision de ré-
signer ses fonctions. Il continuera,
toutefois , à collaborer au «Bund *..

M. Walter Egger, docteur en droit ,
jusqu 'ici rédacteur politi que et an-
ciennement rédacteur commercial
au «Bund» , est appelé aux fonctions
de rédacteur en chef.

M . Ernst Schiirch avait été nommé
rédacteur politi que du «Bund» en
avril 1912, et le 1er mars 1925 il
était nommé rédacteur en chef.

Son successeur est né en 1895 et
travaille depuis mai 1921 au «Bund*.
Un livre par jour

« Vents des crêtes »
par FJ E. Lambossy

M. Charles Gos, qui a écrit pour
ce livre une très belle préface , a rai-
ron de rappeler les vers magnifi-
ques de Baudelaire:

Ces monts...
Ecoutent recuedilis dans leur grave

[attitude
Un mystère divin que l'homme n'entend

[pas
Rien ne convient mieux en e f f e t  à

l'introduction des quel ques nouvelles
qui composent cet ouvrage écrit tout
entier à la gloire de l'Al pe et dans
lesquelles l' auteur a su si bien ma-
gnif ier  la hautaine et souvent cruelle
majesté de la montagne. Ce sont au-
tant de récits courts et drus , écrits
d' une p lume virile, et qui méritent
des compliments sincères. (g)

9 OSEIX»̂
L'élection de M. Rappard

Les récentes élections de Genève
ont insp iré à la Suisse des commen-
taires où sont fort  bien dégagés les
traits essentiels du scrutin.

1. Le corps électoral genevois a relative-
ment peu voté. Malgré la violence de la
campagne électorale (ou, peut-être, à cau-
se même de cette violence), il ne s'est por-
té aux urnes que dans la proportion de
50 % environ.

Nous savons que cette première consta-
tation chagrinera plus d'un amateur che-
vronné des compétitions électorales. Aussi
voudrions-nous saisir cette occasion pour
leur dire très simplement ceci : plutôt que
de vous obstiner à ne pas voir , essayez
donc de comprendre la situation.

On ne peut pas parler d'une véritable
hostilité de notre peuple à l'égard de l'en-
semble de nos institutions. Mais on a le
devoir d'enregistrer sa lente désaffection.
Toute la question est de savoir aujour-
d'hui comment et par qui sera rempli ce
vide. Plutôt que de vous moquer de l'in-
expérience de ceux que vous nommez les
« novateurs », aidez-les de votre expéru -
ce, si vous êtes persuadés (et vou s np
vez pas ne pas l'être), qu 'ils sont animés
de véritables sentiments patriotiques , i^ . r
il s'agit de gagner sans délai une partie
dont vous ne mesurez peut-être pas encore
vous-même la gravité.

2. Le nombre des voix obtenues par la
liste de l'Alliance des Indépendants est
considérable.

Succès de M. Duttweiler ou succès de
M. Rappard ?

n n'est pas Impossible que la propagan-
de dite alimentaire de M. Duttweiler ait
joué un rôle en ces temps de crise et de
difficultés économiques, que nous traver-
sons.

Mais le succès essentiel en revient à M.
Rappard lui-même, ou, plus exactement , à
l'idée qu 'il représentait : la candidature
« hors-parti » d'une personnalité « quali-
fiée »...

3. Les partisans de M. Léon Nicole res-
tent nombreux. Us ie sont moins qu 'autre-
fois, nous dlra-t-on. Certes, mais si on
songe que tout moyen de propagande au-
tre que les moyens occultes leur avait été
enlevés, le résultat prouve tout de même
l'extrême discipline de la « vieille garde »
de M. Nicole, lequel , dans ses pamphlets
clandestins, cache moins que Jamais ses
sympathies pour l'U. R. S. S.

Ces 7000 bulletins de vote constituent
donc, eux aussi, un grave avertissement
pour les partis nationaux. Les réformes so-
ciales sont plus que jamais à l'ordre du
jour. On fera bien de ne pas oublier dès
demain les problèmes évoqués par MM.
Haldenwang et Randon au cours de leur
campagne électorale.

4. L'écart entre les suffrages obtenus
par M. Randon et ceux enregistrés par M.
Haldenwang parait d'ores et déjà assez
considérable.

M. Haldenwang a sans doute été victime
de la désunion de son propre parti . Et sa
popularité a souffert , ce qui est injuste,
de l'attitude énergique qu'il avait adop-
tée, face au communisme. Car l'esprit de
Rousseau est encore si vif dans notre po-
pulation genevoise, que celle-ci se méfiera
toujours de ceux qui , eux-mêmes, se qua-
lifient imprudemment de « réactionnai-
res »

Et notre confrère de conclure
assez joliment en souhaitant à M.
Rappard de ne pas grimper si haut
dans les sp hères fédérales  qu 'il en
oublie les intérêts de ses électeurs
genevois. Ajoutons qu'en e f f e t  la
« républi que des professeurs * n'est
pas toujours la meilleure !

Bakou
Le Figaro a souligné récemment

l'influence de Bakou pour l'U.R.S.S.
SI l'U. R. S. S. se trouvait privée du Jour

au lendemain des pétroles de Bakou , com-
ment assurerait-elle le fonctionnement de
sa machine de guerre ? Le Caucase produit
Simulions de tonnes de pétrole sur les 38
millions de la production totale de l'U. R.
S. S. La guerre — à laquelle U faut ajou-
ter les besoins intérieurs, notamment ceux
de l'agriculture motorisée — absorbe près
de deux millions de tonnes par mois. Où
l'U. R. S. S. privée de Bakou les trouve-
rait-elle ? Ce ne sont pas les bateaux citer-
nes américains arrivant dans le seul port
de Vladivostok qui combleraient le déficit.
Pour transporter 1,5 million de tonnes de
pétrole par mois, 11 faudrait environ 300
bateaux citernes arrivant chaque mois à
Vladivostok (10 par Jour, soit 600 bateaux
citernes affectés uniquement à ce trans-
port et plus de 50 trains acheminant cha-
que Jour le combustible vers l'occident sur
10,000 km. de voies du transsibérien.

On comprend que tout soit mis
en oeuvre aujourd'hui par l 'Ang le-
terre pour maintenir à la Russie cet-
te importante position.

LECTOR.
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Îm/çou/s mct̂  j m *  ^H
f TOUT PETIT PEU DE VP Jp
1 $̂$$-C'EST TOUT! JJ £̂& 7 •

I

Vous serez étonnée de vo avec quelle rapidité ef com-
bien facilement Vim vient à bout de la saleté, si tenace
et graisseuse qu'elle soit — et il suffit de tellement peu
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I Boucherie ULRICH
Place du Marché

SAMEDI, vente spéciale de

bœuf de 1er choix
la viande la plus avantageuse à ce jour

Veau — Porc — Saucissons
Saucisses au foie — Choucroute
Wienerlis — Belles tripes cuites

p On porte à domicile — Téléphone 5 21 20

Créés l'un pour l'autre . . ,
La lame Gillette: à double trempe

électrique, qui rend le tranchant plus
vif, plus doux, plus durable. Le rasoir

Gillette: forme classique, apprécié de
millions d'hommes modernes. Tous

deux: un ensemble parfait. Le paquet
de 10 lames Gillette Bleue fr. 2.05;

Rasoirs Gillette à partir de fr. 3.05.

fÉs*I Tous d e u x  d'a u t h e n t i q u e s  p r o d u i t sIl GIUETTE
UN HORAIRE PRATIQUE ?

Le fC&pide
Deux mouches
dTiin coup.., \
car avec un coupon de fromage
velus obtenez deux boites lia
a Bi grement bon » — fromage
poux tartines (trols-quarts geas).
Vou\faites durer ainsi lés âmes
de fromage et économise^Éncore
les carterdç^eurre;̂ ^
En vente chez les bons laitiers.

| ABONNEMENTS I
S pour IM^Mnmestre |
m Paiement sans frais, par chèques postaux, m
# JUSQU'AU 6 OCTOBRE #

En vue d'économiser des frais de rem- ^5Wy boursement , MM. les abonnés peuvent re- @
4A nouveler dès maintenant à noire bureau leur /j a

^ abonnement pour le 4me trimestre ou verser '' .'
@ le montant  à not re  A

H compte de chèques postaux IV. 178 §
' * A cet effet , tous les bureaux de poste dé- r;;
H) livrent g ra tu i t ement  des bul le t ins  de verse- ®
£a ments (formules vertes), qu 'il suffi t de A

remplir à l'adresse de la Feuille d'avis de *
Sp Neuchâtel , sous chi f f re  IV. 178. ®
A Le paiement du prix de l' abonnement est 2

% ainsi effectué sans frais de transmission, ?;-
"' ceux-ci étant  supportés par l'administration \W

Ï

Prix de l'abonnement : Fr. ej»v# " A
Prière d ' indiquer  lisiblement, an dos du W

coupon , les nom, prénom et adresse Me
exacte de l'abonné. '', ; ' .

Les abonnements qui ne seront pas payés V
le 6 octobre feront l'objet d'un pré lèvement @
par remboursement postal, dont les frais V,
incomberont à l'abonné . *W

ADMINISTRATION DE LA m
FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL. X

Vous manquez
de charbon

Calfeutrez portes et fenêtres avec les joint s métal-
liques de fabrication neuchâteloise.

Spécialiste (10 ans d'expérience) : J. S Y D L E R ,
menuiserie - ébénisterie. Atelier : Crêt Taconnet 44. —.
Domicile : Parcs 6 a. Téléphone 5 41 68.

— 2 septembre: La société immobilière
de la rue des Prés S. A., société anonyme
dont le siège est à Fleurler a décidé sa
dissolution . La liquidation étant termi-
née, cette raison sociale est radiée. L'actif
et le passif sont repris par Hector-Antoine
Bertoione. à Genève.

— 2 septembre : La raison Fritz Maret,
horlogerie , au Locle, est radiée ensuite du
décès du titulaire.

— 2 septembre : Le chef de la maison
Fabrique Maret . horlogerie , au Locle, est
René-Maurice Maret , au Locle.

— 2 septembre : Le chef de la maison
C.-A. Maridor. horlogerie, au Locle, est
Charles-Ami Maridor.

— 2 septembre : Le chef de la maison
Alcide Matlle , au Locle, tissus, lingerie,
trousseaux , est Alcide-Ernest Matlle , au
Locle.

— 3 septembre : La société immobilière,
rue de Neuchâtel 27 S. A., à Peseux, est
dissoute. Sa liquidation étant terminée,
cette raison est radiée.

— 1er septembre : La maison Emile
Strub, boucherie-charcuterie, à Fleurler,
est radiée ensuite de cessation de com-
merce.

— 4 septembre : Création à Neuchâtel
de la société immobilière Fraismont S.A.

— 5 septembre : La raison Edmond Kra-
mer-Bregnard , atelier d'art Kabé , atelier
de décoration , à la Chaux-de-Fonds, est
radiée. L'actif est repris par la société en
nom collectif « Glasson fils et Voumard,
successeurs d'Edmond Kramer-Bregnard,
atelier d'art Kabé ».

— 5 septembre : Dissolution de la so-
ciété anonyme immobilière Faubourg du
Lac 29 S. A., à Neuchâtel . La liquidation
étant .terminée , la raison sociale est radiée.

— 5 septembre : La société en nom col-
lectif Epoux Rosé-Guyot , corsets, linge-
rie, â Neuchâtel , est dissoute ensuite du
décès de l'associée Jeanne Rosé née Guyot.
La raison est en conséquence radiée. L'ac-
tif et le passif sont repris par la maison
« Frédéric Rosé-Guyot » à Neuchâtel .

— 6 septembre : Dissolution de la socié-
té en nom collectif R. et M. Beaud Fils,
horlogerie , à la Chaux-de-Fonds . Cette so-
ciété est dissoute et radiée , la l iquidation
étant terminée.

Extrait de la Feuille officielle
suisse du commerce

L I B R A I R I E
SILENCE !... ON TUE !...

par François Fosca
Avec le talent qu'on lui connaît, le

célèbre auteur de romans policiers , Fran-
çois Fosca. maître du genre — n'a-t-U
pas tenu avant la guerre, dans un grand
hebdomadaire parisien, la critique des ro-
mans policiers, — noue la situation de
ce drame étrange pour la dénouer à la
dernière page avec un art étonnant.

C'est le troisième ouvrage de la « Col-
lection Bleue », qui publie pour un prix
modique des œuvres inédites de nos bons
auteurs de romans policiers ou d'aven-
tures.

Carnet du jour
CINEMAS

Théâtre : Viva Cisco Kid !
18 h. 15. Actualités anglaises.

Rex : Café de Paris.
Studio : La caravane héroïque.
Apollo : Capitaine bagarre.
Palace : Angèle (lre partie).
Casino de Fleurler : Les musiciens du ciel.

Los sphères de la Loterie
romande

retournent dans leur pays
d'origine

Après avoir voyagé à travers toute la
Suisse romande, les sphères retourneront
cette semaine dans la localité qui les a
vues naitre : le Locle. Samedi, en effet ,
elles tourneront au Locle, près de ce bâ-
timent du technicum qui les monta avec
cette précision qui est la règle dans nos
Montagnes neuchâteloises.

Le Locle, cité Industrielle de quelque
douze mille habitants, au climat rude
mais sain, est trop peu connu. Il faut
en effet effectuer tout un voyage pour
l'atteindre. Situé dan - une des vallées
les plus pittoresques des Montagnes neu-
châteloises, le Locle peut offrir a ses hô-
tes de beaux monuments, la tour du tem-
ple : le Vieux Moutier, l'hôtel de ville
avec des chefs-d'œuvre du peintre Bieler ,
le monument de Daniel JeanRlchard et
plusieurs belles autres œuvres d'art.

Au Locle, samedi, la Loterie romande
dispersera ses lots ; le beau pays veut
aussi faire sa part de bien. Ne manquez
donc pas la distribution et hâtez-vous
d'acheter vos billets avant qu 'il soit trop
tard...

Communiqués

RADIO
Téléfunken, trois ondes, noms
des stations, â vendre pour '
cause Imprévue. Prix intéres-
sant. — Adresser offres écrites
sous S. M. 304 au bureau de la
Feuille d'avis.
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CETTE SEMAINE ENCORE, DEUX GRANDS FILMS ||

CAPITAINE BAGARRE I
PARLÉ FRANÇAIS l .l

Une production en couleurs avec des décors naturels d'une beauté incomparable, interprétée *%.' .|Ji.̂ £,. GEORGE HOUSTON m
L'action se déroule à bord d'un voilier dans l'ar chipel polynésien 11-"j

LA VIE DES PIRATES SUR MER — DE L'AVENTURE ET DES k" "MXV^^̂ ^̂ M
BAGARRES TERRIBLES ENTRE MARINS W^M

L.E BANDIT c "̂ C'- iIMPROVISÉ ! flBI
UN FAR-WEST dynamique avec KEN MAYNARD, i J * Jf  £le brillant cavalier du beau cheval dressé : TARZAN

Des combats formidables entre la police montée el les bandits  j im wJÊÊÈw f̂ âlf? S '

A^ti.alitée cuioc*»c *>n nrpmipro «semaine Installation Western- Wfrl^ŷ Sa S t L l  ..- îÉttflActualités suisses en première semaine meilleure *\W^̂ *WÊÊ*Ŵ ÊÊH *Ŵ1 1 • *¦ r • T"* K TT IA J-*rCL,W 11., 1U UU 111UU * Bra£$&l̂ fl ' • " •" . .
et les actualités françaises rA l HE reproduction sonore. 1&| ' '

iTlSlMFVl . . .  

:

WÊ l :r:H#f̂ ^̂^P^̂ ?̂ ?S  ̂Samedi et jeudi : MATINÉES à 15 heures f ¦J** MWS& ' \ ' . ' ¦. '' WM
|3| ^̂ -g ^̂ ^̂ -^'i 'f ^è Parterre Fr. 1.— Balcon Fr. 1.50 IL _JuV S$

IMB THÉÂTRE ¦¦¦¦ ¦¦¦

I D u  

3 au 9 octobre Tél. 5 21 62 Dimanche, matinée à 14 h. 30 £ggï
César ROMERO dans Warner BAXTER dans fË|

VIVA CISCO KID ! Le roi dn music hall I
Un grand film d'aventures mouvementées Un film plein de gaieté et de bonne humeur E »*!I*

Les grandes actualités « Fox-Movietone » américaines et suisses en l re semaine W_J
ATTENTION : DIMANCHE, EXCEPTIONNELLEMENT : MATINÉE A 14 h. 30 f ĵ

iCV SSJJIiyM Vu l'importance du programme, les séances commenceront à 20 h. 20 précises lt / r̂gij îfè&Bt

% ss S 
i
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| CAKTE JEXTILE"! I
Ë

Faifesteincfreouneftoyervosvêfe- p
menfs, uniformes, tapis, rideaux , f?** p

| nappages, couvertures I Les bons /j fe-j \~i )  
^m tissus d'avant-guerre valent la /^/GP/^^L M

|P peine d'être soigneusement /MÊW 1 iS&V IP||| nettoyés. Chargez-nous de ce éMUT i, (NraKA r||
m travail. Service rap ide et soi- J6M('| lffi5wA WM gné ! Prix avantageux ! IWpJf mBx .̂M

| W NEUCHATEL I
f Croix-du-Marché Tél. 5 33 1B  ̂ |

Francdâ b̂  ̂ ^?\. VIANDE I)E BOUCHERIE

mS[ faT ?sL»». \ Aux melUeurs Prlx du joui

MiWÊH li *mW r f  \ BELLES TRIPES CUITES
JW *̂***̂ W a CHARCUTERIE FINE

Jm »̂4 X j  60 c les 100 gr.
Mr âm — Y /£ra BOUDIN EXTRA
y ̂ Oi àfVx m SAUCISSES AU FOIE
r  ̂ "B Mf M) \  SAUCISSONS
r~ „  . VàlL ^kWâL. SAUCISSES DU JURA
l TéL 6 17 28 f yJ8l SAUCISSES AUX CHOUX
| Saint-Maurice 4 WJBLV$' PÂTÉS FROIDS
[BOUCHERIE  ̂I 

45 c- Ia pièce î
I r^r»m»fwm» I CHOUCROUTE nouvelle j;
yijlAKLUTERIE 

 ̂
Ménagères, profitez I

1 >• lEfi* k ï B I vendredî à is •»• i5
I ¦ ¦ ¦%•«¦ «1 1̂ ^ Samedi à 15 h
|— C I N É M A  pif! 16 h. et 17 h.
W] »j^MMi»M»,wiiiij»jijLLi iii»M»Mij»ja t̂i Dimanche à 16 h. 45

M ̂ jÇ*Ww*w*m*\&!>W*Waf à et n h. 45

1 Un spectacle sensationnel I
en exclusivité !||

ILES PREMIèRESI
i ACTUALITÉS I
H ALMGLAISES I
I i arrivées en Suisse depuis la guerre ÎÈ

M et un document unique : m

Préparatif s pour la nuit, attaque p|
1; d'avions, déf ense antiaérienne, 1%

p |  secours aux blessés, etc., etc. jèjj

8 Fr. (.- à toutes les places B
: CE SOIR VENDREDI, à 18 h. 15 |9
! | SAMEDI, à 15 h, 16 h. et 17 h. §
i j DIMANCHE, à 16 h. 45 et 17 h. 45 M

¦ 1

4éIPII§11

SILOS
à pommes de terre

gardent vos réserves
en parfait état.

Baillod |;
Pour un mobilier mêm»

très luxueux
pour un décor spécial... Je
vous al prouvé, par mon ex-
position au comptoir, de oe
que J'étais capable de fournir.

En magasin : très grand
choix de ces mobiliers lu-
xueux... et surtout... toujours
& des prix reconnus très bas

Meubles G. MEYER
faubourg de l'Hôpital 111 Neuchâtel

ISTUDI01 B-oT™ NNTISK: I
EU \ww Tél. 5 so oo ^»  ̂1 m
ÊjM —- ~l— m̂-^—m

„im^^^
Bm!JM « La 

charge 

de la bri gade lé gère » - « Robin des bois » pt^
mË '̂ *WLW*WB**WLwL L̂W *\* m̂*W*WBuÊ « Dodge City » - « Les conquérants » É^
Wm DU 3 AU 9 OCTOBRE dans un grand film d'aventures, d'amour et d'espionnage j*||
|9 Dimanche matinée à 15 h. qui lui vaut UN NOUVEAU TRIOMPHE Wâ

X la mi! héroïque
WÈ VIRGINIA CITY — Version originale sous-titrée WK \
WÊ nm * LES GRANDES ACTUALITÉS ïk£
fr- «Ç J —T—r t r _ . . | | ) I I < I • 1 P I I I I I I M I M I I < I I M I I I I I I I I I I I ¦ 1 I I M I H I M I I > t&éJSr ip"'" '<j FOX-MOVIETONE américaines et = La ville sans loi — La cite des espions et des aventuriers. .. : M^-ri

|?';i suisses en première semaine ; Une épopée pleine de fougue, d'audace et d'abnégation. = Wk
'ïV V?''4̂ 1̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ î f̂fl Samedi et j'eudi : MATINÉES A PRIX RÉDUITS I^Ot.rS'.t^^i^^^^^^^^^^^ ll'

SIM CASINO DE FLEURIER HH

I

e» uwtauj wim _ M **\*\m̂ *\\\*m**m^J VENDREDI - SAMEDI i E DIMANCHE MATINÉE fJ ?r 1M DEMANCHE S !S A 14 H. 15 K B '" ' 3
M SOIRÉES A 20 H. H fâ | A PRES RÉDUITS g

«L/n grand f ilm f rançais qui laisse une impression
de perf ection absolue | i

Les musiciens du ciel... 1
[Michèle Morgan | (Michel  Simon ] ffi

[ René Lefèvre 
^

¦ 

L'écran ne nous avait jamais ...même si vous n'allez ja- { ;
donné un film aussi réaliste . „;rl _̂,. c,;inc. ^„,,^ S9S '
qui réunisse autant d'huma- mais au cinéma, faites pour
nité et de noblesse. ce "]m ur,e exception.

SP ;̂ ̂ ^̂ Ê^̂ iW  ̂
LOCATION 

: 
LIBRAIRIE 

WÊË^Wt̂ ' '̂ '-^ ¦ ' '- 1
V̂ ' ' '̂ ^^^MmÊeLm MAMBOURY . Téléphone 2 03 «S^fe r̂S  ̂M

runiEuX
PUBLIE CETTE SEMAINE : 

¦ 
,

LA BATAILLE POUR VIBORG (Fin août 1941)
Visite au front finno-russe

suivie d'un entretien avec le général Oesch

Un documentaire : LA CRIMÉE, par Alfred Chapuis

La chronique de la guerre d'Bddy Bauer
LES ALLEMANDS LUTTENT DE VITESSE

AVEC L'HIVER MOSCOVITE
Les conférences de Londres et de Moscou

OCTOBRE, le mois de Pierre Deslandes

Une page : A BORD DU « PINGOUIN >
' Une croisière sur le lac Léman

LES MANIFESTATIONS DE LA SEMAINE EN SUISSE

LES ÉCHOS DE LA VIE ROMANDE

1' QJPîEUXS= 1 .

A A A AA  A A A A

Anglais
Leçons particulières. Cours

restreinte. Traductions. — Mlle
L. Berthoud, Evole 7.

LA RUCHE
Beauregard 10 — Téléphone 51936

se charge de tout BLANCHISSAGE
rideaux, robes, etc.

On prend le linge à domicile le lundi et on le rapporte
à la fin de la semaine

«La Ruche *, institution de bienfaisance , vivant prin-
cipalement du produit du blanchissage, se recommande

à votre bienveillance

MffiM Tél. 5 21 52 g|g PUSBJICE H '" - '"¦" ' ¦" ¦ MM
I Par faveur spéciale de l'auteur, nous avons pu obtenir par une chance inespérée I

WÊÊ I»- POUR LA PREMIÈRE FOIS A NEUCHATEL -©S ||1|

WÊ |LA VERSION INTÉGRALE I du chef-d'œuvre de | Marcëï PAGNOL | H
I H dans sa version originale et complète, telle qu'il l'avait conçue SUsl

S A^k I IKJ WL ^Wf Wm B B""H mÊ
ES ' K
j~ ' ." merveilleusement interprétée par «£»
M FERNANDEL - ORANE DEMAZIS - JEAN SERVAIS - POUPON M
V&ÊÊ Aucun mot... aucune phrase... RIEN ! n'est assez fort pour décrire la beauté de cette passionnante |v*S§j
k - x yj  histoire du midi Sï ï̂i
m m Qui sera représentée en DEUX SEMAINES , vu sa longueur If i!
I H 

DÈS AUJOURD'HUI, 15 h., jusqu'au JEUDI 9 OCTOBRE inclus : -£re P A R T I E  ti|||
\i  ̂

<Ê Du VENDREDI 10 
OCTOBRE au JEUDI 16 OCTOBRE inclus : 2

me 
P A R T I E  tiÈjÊ

|C?" j NE LE MANQUEZ PAS ! C'EST UN FILM D. F. G. E||
W^ M̂^̂ ^m̂̂^ii ^̂^̂ Ê 

Dimanche 

: MATINÉE à 15 heures '̂V.,̂ '" 
^̂ Ï^̂ ^ Ŝ^̂ i

ïëf' i^ l̂ ^^^^^ p̂ ^^^&^^M J d̂i et samedi : Matinées à prix réduits I - " m . !
Ĵ- . ^̂ ^ÙK -^^^^^M

Pour régime

DIABÉTI QUE :
à Vita Nova

rue du Seyon 34
¦ D, Gutknecht.

Radio à 8 f r.
par mois, provenant de notre
service d'échange, entièrement
revisés, livrés aveo même ga-
rantie que postes neufs, de-
puis Fr. 65.— a

RADIO - ALFA *
CIL Rémy

. Seyon e a Tél. 6 12 48

( [ y W &Sp Ë P  Beau choix da

<jj$J7 CALORIFÈRES
disponibles en magasin

Un horaire clair ?

ILe ËC&]p icle

CARTEL SUISSE DE SECOURS AUX
ENFANTS VICTIMES DE LA GUERRE

:; N E U C H A T E L
Bureau transféré

au Faubourg du Lac 33 — Tél. 5 42 10
Ouvert de 14 à 16 h. - Chèques postaux IV 2860

**********m ***m ***************************m *l*iim* ¦ M»—g——

Jtfkv CORSET D'OR
J&T ROSÉ-GUXOT
¦T NEUCHATEL EPANCHEURS ï

M î ^KIUSLESLÂ'ONS
rj ET RÉPARONS¦ ÂNTAGQJSEMENT

Bonnes

leçons de piano
Prix modéré. — Mlle Pllleux,
Pourtalès 10. *

On prête des livres des meil-
leurs auteurs à tous

soldats
dignes d'Intérêt. Ecrire à Oeu-
vre privée du soldat, case pos-
tale 7760, à Neuch&tel. 

Détective
privé

Toutes démarches, par case
gare 23 , Tél. 5 41 17. P 3200 N

PERMANENTES
faites par un coiffeur expé-
rimenté (garantie six mois)

Prix très réduits
M. MESSERLI, Saolons 28

Tél. 5 35 06 

Camionnage
Disposant de quelques Jours

par semaine, avec fourgon 1000
kg., je ferais livraisons. Adres-
ser demande sous R. T. 305
au bureau de la Feuille d'avis.



L'auteur de l'attentat
contre MM. Laval et Déat

condamné à mort
par le Tribunal d'Etat
VICHY, 2. — Paul Colette, qui

avait perpétré à Versailles l'attentat
contre MM. Pierre Lavai et Marcel
Déat, lors de la cérémonie de la re-
mise du drapeau au premier contin-
gent de la Légion des volontaires
français contre le bolchévisme, vient
d'être condamné à mort par le tri-
bunal d'Etat.

D'autre part , on apprend que M.
Marcel Déat a pu quitter l'hôpit al
de Versailles, où il . avait été soigné.

Un recours en grâce
VICHY, 2. — Paul Colette, qui vient

d'être condamné à mort par le tribu-
nal militaire pour l'attentat contre
Pierre Laval et Marcel Déat, a adressé
un recours en grâce au chef de l'Etat.
D'autre part, M. Barthélémy, ministre
de la justice, s'est rendu jeud i chez M.
Laval qui se trouve maintenant à Châ-
teldon à environ 30 km. au sud de Vi-
chy. L'aincien président du conseil a
réitéré au ministre de la justice son
vœu exprès que Colette ne soit pas
condamné à la pein e capitale.

En France occupée

Une condamnation à mort
en Seine-et-Marne

. PARIS, 2 (Havas-O.F.L). - Un avis
des autorités allemandes annonce
qu'un habitant de Vaires-Torcy, locali-
té de Seine-et-Marne près de Paris, a
été condamné à mort et fusi llé le 1er
octobre pour détention d'armes prohi-
bées. Il avait volé une carabin e alle-
mande et des cartouches, et un fusil
fut d'autre part découvert chez lui.

Nouvelles économiques el financières
BOURSE

( C O U R S  DE C L Ô T U R E )

BOURSE DE GENÈVE
OBLIGATIONS 1er oct. 2 oct.

8 M % Ch. Prco-Sulsse 522.— d 522.— d
8 % Ch. Jougne-Eclép. 490.— d 495.—
B % Genevois a lots 123.- d 123.-
6% Ville de Rio 102.- d 100.- d
6% Argentines céd... 39.- % 39 % d
6 % Hlspano bons .. 210.— 206.— d

ACTIONS
Bté fin. ltalo-sulsse. . 118.50 117.—
Bté gén. p. I'Ind. élec. 190.- 185.—
Bté fin. franco-suisse 59.— d 60.—
Am. europ. secur. ord. 27.75 27.50
Am. europ. secur. priv. 370.— 365.— d
Ole genev. Ind. d. gaz 300.— 300.—
Sté lyonn. eaux-éclair. 90.— d 90.— d
Aramayo 34.50 34.—
Mines de Bor — .— — •—
Chartered 13.50 d 13.75
Totls non estamp. .. 101.— 102.—
Parts Setlf 230. — d 230.- d
Plnanc. des caoutch. 17.25 16.50 d
Electrolux B 71.50 74.- d
Boul billes B (SKF) 232.- 233.-
Beparator B 75.- 74.-

BOURSE DE ZURICH
OBLIGATIONS 1er oct. 2 oct.

8% C.P.P. dlff . 1903 100.50 % 100.50 %
3% CFJF 1938 97.30 % 97.40 %
4UEmpr .  féd. 1930 101.50 % 101.50 %
8 % Défense nat. 1936 102.70 % 102.75 %
S V.-1 % Déf . nat. 1940 104.90 % 104.90 %
SU Jura-Slmpl. 1894 103.30 % 103.30 %
8 H OoVa.. 1895 Ire h. 102.75 % 102.80 %

ACTIONS
Banque fédérale S. A. 405.- 400.-
Unlon de banq. sulss. 565.— 563.— d
Crédit, Suisse 531.- 528.-
Crédlt foncier suisse 291.— 291.—
Bque p. entrep. élect. 460.— 465.—
Motor Colombus 299.- 299.-
Sté sulsse-am. d'él. A 72.— 71.—
Alumln Neuhausen .. 3320.— 3310.—
C.-P. Bally S. A .... 950.— d 970.— O
Brown, Boveri et Co 278.— 280.—
Conserves Lenzbourg 1900. — d 1900.— d
Aciéries Fischer .... 1040.- 1035.-
Lonza 785.- 780.-
Nestlô 900.— d 905.—
Bulzer 1240. - 1235.-
Baltlmore et Ohlo .. 24.75 25.—
Pensylvanla 101.— 100.50
General electrlo .... 154.— d 156.—
Stand Oll Cy of N. J. 199.— 196.— d
Int nlck Co of Can. 150.— 151.—
Kenneo Copper corp. 166.— 170.—
Montgom Ward et Co 165. — d 165.—
Hlsp. am. de electrlc. 1045.— 1050.—
Italo-argent. de elect. 147.— 147.—
Royal Dutch 365.— 365.—
Alliimatioa cnAH R . .  13.— d 13.— d

BOURSE DE BALE
ACTIONS 1er oct. 2 oct.

Banque commerc Bâle 362.— 353.—
Sté de banque suisse 454.— 453.—
Sté suis. p. l'ind. élec. 380.— 376.50
Sté p. l'indust. chlm. 6150.— 6150.—
Chimiques Sandoz .. 8000. — 7950.— d
Echappe de Bâle .... 835.- 845.-

BOURSE DE LAUSANNE
ACTIONS 1er oct. 2 oct.

Bque cant vaudoise 665.— 670.— o
Crédit foncier vaudois 672.50 670.— o
Câbles de Cossonay .. 1860.- d 1850.— d
Chaux et ciment S. r. 500.— d 500.— d
La Suisse, sté d'assur. 3400.— d 3400. — d
Sté Romande d'Elect. 455.— 457.50
Canton Fribourg 1902 14.25 d 14.25 d
Comm. Fribourg 1887 90.50 d 90.50

(Cours communiqués par la Banque
cantonale neuchâteloise.)

BOURSE DE NEUf-HATEL
ACTIONS 1er oct. 2 oct.

Banque nationale .... 650.— d 640.— d
Crédit suisse 534.— d 530.— d
Crédit foncier neuchât. 535.— d 535.— d
Sté de banque suisse 460.— d 455.— d
La Neuchâteloise .... 430.- d 435.—
Câble élect. Cortalllod3175.- d 3200.- d
Ed. Dubied et Ole .... 460.— 460.— d
Ciment Portland .... 855.— d 85S.— d
Tramways Neuch. ord. 330.— d 345.— d

» » priv. 478.— d 475.- d
Imnv Sandoz - Travers 150.— d 150.— d
Salle des concerta .... 250.— d 250.— d
Klaus 90.— d 90.— d
Etabllssem. Perrenoud 333.— d 333.— d
Zénith S. A, ordln. .. 120.- d 120.— d

> » priva .. 115.- d 115.- d
OBLIGATIONS

Etat Neuchât. 3 y ,  1902 101.25 d 101.25 d
Etat Neuchât. 4 U 1930 102.— 102.15
Etat Neuchât. 4 % 1931 101.- d 101.- d
Etat Neuchât. 4 % 1932 101.50 d 101.50 d
Etat Neuchât. 2 % 1932 95.— o 90.— d
Etat Neuchât. 4% 1934 102.- d 102.- d
Etat Neuchât. 8 H 1938 98.50 d 98.76
Ville Neuchât. 8 % 1888 100.- d 100.- d
Ville Neuchât. 4 y .  1931 101.50 d 101.50 d
Ville Neuchât. 4 % 1931 101.50 d 101.50 d
Ville Neuchât. 8 M 1932 100.50 d 100.50 d
Ville Neuchât. 8 H 1837 99.— d 99.— d
Ville Neuchât. 8 % 1941 10155 d 101.25 d
Chx-de-Fonds 4 % 1931 80.50 d 80.50 d
Locle 3 V, % 1903 .... 67.— d 67.— d
Locle 4 %  1899 67.- d 67.- d
Locle iV. 1930 69.— 67.— d
Salnt-Blaise 4 yt % 1930 100.- d 100.- d
Crédit F. N. 8 « % 1938 100.50 d 100.75 d
Tram, de N. 4 y ,  % 1936 100.- d 100.- d
J Klaus 4 % 1931 .... 100.- d 100.- d
E. Perrenoud 4% 1937 98.— o — .—
Suchard 4 y ,  1930 .... 101.- d 101.- d
Zénith 6 % 1930 100.50 d 100.50 d
Taux d'escompte Banque nationale 1 >/

BOURSE DE NEW-YORK
Clôture

30 sept. 1er oct.
Allied Chemical et Dye 161.— 161.75
American Can 85.— 84.50
American Smeltlng .. 41.25 41.50
American Tel et Teleg 154.— 154.37
American Tobacco cB» 70.75 70.37
Bethlehem Steel .... 66.25 66.50
Chrysler Corporation 59.12 59.75
Consolidated Edison 16.87 16.50
Du Pont de Nemours 152.25 152.50
Electrlc Bond et Share 2.12 2.12
General Motors 41.75 41.62
International Nickel 29.50 29.12
New-York Central .. 11.62 11.78
United Alrcraft 38.— 38.12
United States Steel 55.75 56.37
Cours communiqués par le Crédit Suisse

Banque nationale suisse
Au 30 septembre 1941, l'encaisse-or a

augmenté de 49,4 millions de francs de-
puis la semaine écoulée et s'Inscrit à
2349,7 millions, tandis que les devises
s'insorlvenit â 1162,4 millions, en recul
de 60,1 millions. Ces mouvements sont
dus à des échanges de devises contre de
l'or. Quant au recul de l'ensemble des
réserves monétaires, 11 provient de paye-
ments d'importations. Malgré la fin du
trimestre, le crédit accordé par la Banque
à> l'économie privée n'a pas subi de mo-
difications sensibles. Les effets sur la
Suisse s'inscrivent à 73 millions et les
effets de la Caisse de prêta à 16,7 mil-
lions, en diminution de 1,2 million et de
0,8 million, respectivement.

Les avances sur nantissement présen-
tent une augmentation de 2,7 millions et
s'élèvent à 22,1 mUllons. A la suite de
remises de la Confédération, les rescrlp-
tions subissent à 74,3 millions une aug-
mentation de 40 millions. Ce mouvement
est dû en partie à des besoins commer-
ciaux et en partie aux nécessités qu'occa-
sionne l'échéance trimestrielle.

Pendant la dernière semaine de sep-
tembre, la circulation des billets a aug-
menté de 82,4 millions et s'élève à 2150
millions ; pendant le même laps de temps,
les engagements â vue ont reculé de 50,1
millions et s'Inscrivent à 1502,2 millions.

La poussée allemande
dans la région industrielle

de Karkhov

LES OPÉRATIONS SUR LE FRONT DE L'EST

Dans le secteur de Leningrad, les f orces soviétiques
semblent avoir amélioré leurs posit ions

MOSCOU, 3 (Reuter). - La partie
du front oriental* qui cause le plus
d'inquiétudes est l'Ukraine où les Al-
lemands s'efforcent de pénétrer jus-
que dans la région industrielle de
Kharkov afin de porter atteinte au po-
tentiel de guerre soviétique. Des com-
bats extrêmement violents se sont dé-
roulés autour de Poltava , centre ferro-
viaire de l'Ukraine méridionale évacué
par les Russes. Malgré le terrain rela-
tivement favorable, les Allemands ne
font que de len ts progrès dans leur
poussée sur Kharkov qui se trouve à
135 km. au nord-est et où il existe des
fabriques importantes de tanks.

La perte de Poltava n'est pas impor-
tante, si ce n'est pour des raisons
d'ordre sentimental. Située au cœur de
l'Ukraine, Poltava fut la ville natale de
l'écrivain Gogol . Elle est célèbre par
la grande victoire qu'y remporta Pier-
re-le-Grand sur les Suédois.

Rien que Leningrad soit toujours sé-
rieusement menacée, les Russes sont
de plus en plus certains depuis le dé-
but de la semaine dernière de pouvoir
conserver cette ville. Plusieurs des 13
divisions d'infanterie, 5 divisions de
tanks et 3 divisions motorisées avec
lesquelles l'adversaire commença sa
grande offensive sur la ville ont été
mises en déroute. On estime les pertes
allemandes à 100,000 hommes dans ce
secteur.

Le communiqué soviétique
de minuit

MOSCOU, 3 (Reuter). — Le bureau
d'information soviétique publie à mi-
nuit le communiqué suivant :

Au cours de la journée du 2 octobre,
nos troupes ont combattu avec achar-
nement sur tout le front. Le 30 sep-
tembre, vingt appareils ennemis fu-
ren t détruits. Nous perdîmes deux
avions.

Le communiqué allemand
RERLIN, 2 (D.N.B.). - Le haut

commandement de l'armée communi-
que :

Les opérations sur le front oriental
se déroulent conformément aux«plans.
Les troupes italiennes ont fait plus de

8000 prisonniers du 28 au 30 septem-
bre lors des combats qui aboutirent à
l'encerclement et à ta destruction des
forces soviétiques à l'est du Dniepr,
infligeant des pertes sanglantes à l'ad-
versaire.

Sur le front de Carélie, les troupes
finlandaises ont pris dans un assaut
audacieux la ville de Petrowskoi, capi-
tale de la Carélie orientale, située sur
la rive occidentale du lac Ladoga.

Des avions de combat ont bombar-
dé la nuit dernière des objectifs mili-
taires à Moscou et à Leningrad.

Quinze mille camions capturés
dans la boucle du Dniepr
BERLIN, 3 (D.N.B.). - Selon les

données actuelles, les troupes alle-
mandes ont pris ou détruit plus de
15,000 camions russes sur le champ de
bataille s'étendant de la boucle du
Dniepr à la Desna.

Ce chiffre ne comprend pas les vé-
hicules motorises et autres qui se sont
enlisés dans les régions marécageuses.
En outre, 8000 chevaux ont été pris.

Dans le secteur de Leningrad,
quatre villages

repris par les Russes
MOSCOU, 3 (Reuter). - Une dépê-

che spéciale au journal « Izvestia » an-
nonce que les forces soviétiques ont
repris quatre villages et une hauteur
de grande importance tactique, au
cours d'une violente contre-attaque,
dans la région de Staraya Russa près
du lac Ilnien à 200 km. au sud de Le-
ningrad.

Les Russes auraient préparé
une armée spécialement

entraînée pour une campagne
d'hiver

MOSCOU, 2. — Les autorités de la
censure donnent des précisions sur
les mesures que le haut commande-
ment soviétique a envisagées dans
l'éventualité d'une campagne d'hiver.

La nouvelle qu'une puissante ar-
mée parfaitement adaptée aux con-
ditions hivernales, est instruite de-
puis deux ans en Sibérie, sous le
commandement du maréchal Blu-
cher, a causé une grande surprise.

Cette armée serait forte de 500,000
hommes, instruits dans les brigades
d'assaut et les divisions blindées. Us
ont subi un entraînement à ski.

Plusieurs escadrilles de bombar-
diers et de chasseurs font partie de
cette armée, qui n'a rien à voir avec
l'armée de l'Extrême-Orient et qui
est sur le point, dit-on, de gagner
l'ouest du pays.

lami 

P A I S S E
"£: Richème

reprendra ses leçons
dès le LUNDI 6 OCTOBRE
Dès maintenant : Inscriptions pour

ses cours d'ensemble : Institut :
Pommier 8. TéL 5 18 20.

L'opinion de la presse
du Troisième Reich
sur la conférence

de Moscou
(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

Ce n'est pas par
les conf érences qu'on gagne

des batailles
écrit la presse allemande

RERLIN, 2 (D.N.B.). - Les jour-
naux du soir commentent les résultats
de la conférence de Moscou.

Le « Berliner Lokal Anzeiger » écrit
« la hâte suspecte avec laquelle cette
conférence a été bâclée montre qu'il
n'y a pas eu de pourparlers sérieux.
Ce n'est pas par des conférences que
l'on peut regagner des batailles per-
dues, libérer des armées en captivité,
et leur donner des armes détruites.

La « Deutsche Allgemeine Zeitung >
dit que la conférence n'a même pas
abouti à une déclaration commune. Il
est compréhensible que les trois par-
tenaires voient d'un œil inquiet l'évo-
lution des événements dans le secteur
sud du théâtre de la guerre.

Un autre commentaire
allemand :

les services anglo-américains
ne seront pas gratuits

BERLIN, 2 (D.N.B.). - Commen-
tant la conférence de Moscou, la « Cor-
respondance diplomatique et politique
allemande » dit qu'il est symptomati-
que que M. Molotov n'ait parlé que de
livraisons des Anglo-Saxons aux So-
viets, tandis que M. Harriman insista
sur l'exploitation des gisements de ma-
tières premières soviétiques par les
Américains et les Anglais.

La « Correspon dance * en tire la
conclusion que l'aide aux Soviets n'est
pas gratuite et pense que l'Angleterre
et les Etats-Unis ne se presseront pas
de tenir la promesse d'aide à Moscou.

La guerre aérienne
Les opérations de la R.A'.F.
au-dessus de l'Allemagne
et de la France occupée
LONDRES, 2 (Reuter). - Commu-

niqué du ministère de l'air :
Les opérations des avions du servi-

ce de bombardement ont été restrein-
tes la nuit dernière par les conditions
atmosphériques défavorables. Toute-
fois, une petite formation de bombar-
diers a attaqué des objectifs à Stutt-
gart et ailleurs dans le sud-ouest de
^'Al lemagne.

Des bombes furent également lâ-
chées sur les docks de Calais, Roulo-
gne, Ostende. Un chasseur nocturne
ennemi fut détruit, un autre endom-
magé au cours de ces opérations. Des
avions du service côtier ont attaqué la
navigation ennemie au large des îles
de la Frise durant la nuit. Un navire
marchand fut touché et incendié. Un
de nos bombardiers nocturnes n'est
pas revenu de ces opérations.

Les raids sur la France
occupée

VICHY, 1er. — L'agglomération
cherbourgeoise a été violemment
bombardée la nuit dernière par des
avions britanniques. Les dégâts maté-
riels sont importants et l'on déplore
17 morts et 27 blessés.

D'autre part , deux alertes ont eii
lieu dans la région de Nantes. Des
bombes son t tombées sur des voies de
garage à la gare de Nantes-Etat. La
ligne Paris-Brest n'a pas été coupée,
mais les dégâts sont assez importants.
Le bombardement n'affecta que le
triage. On signale un blessé léger.
Dans l'arrondissement de Saint-Na-
zaire, il n'y a eu que peu de dégâts
et pas de victimes.

L'ouverture à Fribourg
de la Foire aux p rovisions

«^—^̂ —^̂ ——^——- ^̂  3 X 41 '***************\

LA VIE NATIONALE

(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

On a réuni a la Grenette, deux
cent dix exposants dont chacun
s'est ingénié à présenter son tra-
vail avec fan taisie et bon goût .
L'horticulture, l'agriculture, le com-
merce, l'industrie, le tourisme et mê-
me l'art du canton sont réunis avec
bonheur. C'est une sorte de revue ra-
pide et colorée de tout ce qui se fait
sur la terre fribourgeoise. Et pour que
le coup d'œil soit agréable , on a semé
ici ou là cent détails charmants au
premier rang desquels il faut mettre
la décoration de la fontaine de Samson
qui accueille les visiteurs.

Si l'ensemble est plaisant, il est sur-
tout éloquent... ; tout comme l'est le
mot d'ordre des organisateurs : « Te-
nir et marquer notre place dans l'éco-
nomie de guerre. »

On ne saurait donner ici le détail de
cette exposition qui, pour la onzième
fois montre ce que font et ce don t sont
capables nos voisins. Mais il faut met-
tre à part le stand de l'Ecole d'agri-
culture de Grangeneuve devant lequel
nous avons vu, hier, M. Barbey, chef-
jardinier de la ville de Neuchâtel, s'ar-
rêter avec intérêt. Ses fruits et ses
légumes, l'explication des méthodes
enseignées dans cet établissement don-
nent un saisissant aperçu de l'orienta-
tion apportée par cette école à la cul-
ture fribourgeoise. Et l'on comprend
le légitime orgueil avec lequel les
membres du gouvernement faisaient,
hier, les honneurs du stand.

L ouverture de la Foire aux provi-
sions s'est faite avec cette simplicité

cordiale dont nos voisins sont coutu»
miers. Réunis à la brasserie Peier, les
invités, — ils étaient quelque cent cin-
quante — furent reçus par M. Curty,
directeur de la foire, et par M. Chuard,
député. On reconnaissait, parmi eux,
le colonel divisionnaire E. Petitpierre,
M. J.-M. Musy, ancien conseiller fédé-
ral , M. Baeriswyl, président du gou-
vernement fribourgeois, ainsi que de
nombreuses personnalités agricoles et
commerciales de Suisse romande.

Un grand banquet fut servi, à midi ,
dans l'accueillan te salle de l'hôtel
Suisse où — signe des temps — le por-
trait du général fait curieusement pen.
dant à un sévère crucifix. Présidé par
M. Collaud , directeur de l'Ecole d'agri-
culture de Grangeneuve, il fut des plus
animés et l'on y entendit force dis-
cours. L'un de M. Baeriswyl, tout
d'abord . Puis un autre de M. Lorson,
syndic de la ville. Le colonel division-
naire Petitpierre, à son tour, rendit
hommage avec une sobriété toute mili-
taire à la ténacité fribourgeoise. Puis,
M. Lalive, délégué de l'office fédéral
pour l'économie de guerre et enfin M.
Despond, président de la Chambre de
commerce fribourgeoise, apportèrent à
leur tour leurs vœux. N'omettons pas
de signaler les charmantes produc-
tions du quatuor du régiment de Fri-
bourg qui égayèrent cette partie ora-
toire un peu abondante.

La Foire aux provisions est partie
pour un nouveau succès. Souhaitons-le
complet. . /„•,

DERNIÈRES DÉPÊCHES DE LA NUIT

L'état de tension
en Tchécoslovaquie

De nouvelles exécutions
à Prague et à Brunn

PRAGUE, 3 (D.N.B.). - Les cours
martiales de Prague et de Brunn ont
condamné à la peine capitale un cer-
tain nombre de personnes, dont plu-
sieurs Juifs, pour préparatifs de haute
trahison, actes de sabotage d'ordre
économique et détention illégale et
préméditée d'armes. La cour martiale
de Prague a prononcé trois acquitte-
ments. Les condamnés ont été exécu-
tés le 2 octobre.

Selon les dernières
informations

près de la capitale du Hunan
TCHOUNGKING, 3 (Reuter). - A

la suite de l'affirmation chinoise selon
laquelle les troupes du général Hsueh
Yueh auraient remporté une grande
victoire sur les Japonais près de
Tchang-Tcha (capitale du Hunan), la
presse chinoise déclare que celle-ci
marque le tournant de la guerre. On la
décrit comme « un coup militaire et
moral * porté'à l'armée nipponne.

Quant à la poussée japonaise dans
la région de Canton, elle n'aurait pas
non plus abouti.

Les Chinois déclarent en outre avoir
repris des positions av. nord de la ri-
vière et sur la ligne du chemin de fer
à l'est, contraignant ainsi les Japonais
à se retirer vers le sud, en direction de
Canton.

Les troupes nipponnes
annoncent l'évacuation

de la région de Tchang-Tcha
TOKIO, 3 (Domei). — Le haut com-

mandement de l'armée japon aise en
Chine centrale communique :

« Comme le but des opérations au-
tour de Tchang-Tcha a été atteint, nos
troupes on,t évacué volontairement
cette région et sont revenues à leur
point de départ. »

La même autorité militaire annon-
ce, d'autre part, que comme le but des
opérations dans la direction de Ping-
Kiang et dans le nord de Canton a été
atteint, nos troupes ont été envoyées
dans d'autres secteurs sans êtr e déran-
gées par les forces ennemies.

Par contre , les Japonais
reprennent l'offensive

le long du fleuve Jaune
PEKIN, 3 (D.N.B.). - Les troupes

japonaises, au cours de leur nouvelle
offensive, ont franchi en trois points
le fleuve Jaune. Cette offensive tente
d'encercler la 98me armée chinoise
qui combat dans le sud du Chansi.

Les Chinois auraient
finalement remporté
une grande victoire

MILAN, 2. — Le collaborateur mi-
litaire du « Popolo d'Italia » prévoit
que la Grande-Bretagne sera envahie
par les Allemands, car la flotte an-
glaise ne peut plus défendre l'île avec
efficacité.

Nous croyons aux affirmations alle-
mandes, dit le « Popolo d'Italia *, qui
ajoute que, pour réaliser cette attaque,
il faut encore attendre des mois.

Un organe italien pense
que la tentative d'invasion
de l'Angleterre aura lieu

NEW-YORK, 3 (Reuter). - Dans un
article que publie le « Colliers Maga-
zine *, le président Roosevelt écrit en-
tre autres : la seule paix possible avec
Hitler est la paix suivante : la capitu-
lation complète. La vaste majorité du
peuple américain a revisé son opinion
sur la neutralité lorsqu'il s'est rendu
compte ce que signifierait une victoire
allemande. Il est, maintenant, appa-
rent que, pour la première fois, la sé-
curité et l'indépendance physiques des
Etats-Unis sont menacées et il est
aussi éviden t que la démocratie elle-
même, en tant qu'institution et mode
de vie court le même dan .Tar.

Un article
du présiden t

Roosevelt

UN DISCOURS
DE M. KOBELT

LE PAîT DU JOUR

En marge des 25 ans
de la « Semaine Suisse »

BERNE, 2. — Comme prélude de
la 25me Semaine suisse, qui se dé-
roulera cette année du 18 octobre au
1er novembre, l 'Association de la Se-
maine suisse a tenu, jeudi, une as-
semblée générale extraordinaire au
Kursaal du Schànzli, en même temps
qu'une manifestation commémora-
tive.

M. Kobelt , conseiller f é déral char-
gé de représenter le chef du dépar-
tement de l'économie publ ique, a
apporté à l'Association de la Semai-
ne suisse les félicitations et le salut
des autorités du pags. Il l'a remer-
ciée pour son travail infati gable.

Deux points sont p articulièrement
importants : 1. Le développement de
la communauté de pensée dans le
peup le suisse; 2. La nécessité de
f o u r nir un meilleur travail afin que
la production qui porte la marque
suisse fasse honneur à notre pags.

Le Conseil fédéral  est soutenu dans
ce sens par les e f f o r t s  de l'Associa-
tion de la Semaine suisse.

Passant à d'autres considérations,
M. Kobelt a dèolaré encore qu'à
l'époque actuelle, à côté des efforts
fournis pour maintenir la sécurité
extérieure du pag s, il faut  également
faire de plus grands e f fo r t s  pour
maintenir l'économie de la Suisse et
pour l'approvisionnement en matiè-
res premières et en vivres. Pour
combattre un chômage vraisembla-
blement prévis ible, il est nécessaire
de se préparer dès aujourd'hui et
d' user avec la p lus grande économie
des vivres, des matières premières
et de l'argent. Celui qui peut travail-
ler et gagner aujo urd'hui doit pré-
voir l'époque où lui ou d'autres pour-
raient être sans travail.

A f i n  que rEtat puisse se charger
des obligations croissantes qui dé-
coulent d' un chômage possible , il
fau t  déjà maintenant lui en procurer
les mogens. D'où l 'idée que le sys-
tème des caisses de compensation
pour pertes de gains et de salaires
soit utilisé pour nos concitoyens sans
travail.

En terminant, le conseiller fédéral
Kobelt a émis l'espoir qu'on puisse
maintenir tous les domaines de l'éco-
nomie suisse et qu'on puisse éviter
le chômage.

des fromages à pâte molle
Dès le 1er octobre, les fromages à

pâte molle sont donc de nouveau
rationnés. Toutefois, apprend « La
Revue », l'Office fédéral de guerre a
décidé que le coupon de 100 gr. don-
nera le droit d'acheter 200 gr. de fro-
mage à pâte molle.

Quant au vacherin, fabriqué à la
Vallée de Joux , le coupon de 100 gr.
donnera également droit d'acheter
200 gr. La vente de ce produit ne
sera toutefois permise que du 1er
octobre 1941 au 31 janvier 1942. Il se-
ra interdit d'en fabriquer à partir
du 30 novembre 1941 et d'en vendre
à partir du 1er février 1942.

Les fabricants de fromages à pâte
molle ont été invités à adapter leur
production à la nouvelle situation du
marché, ainsi qu'aux nouvelles nor-
mes de poids", cela afin de permet-
tre l'utilisation rationnelle des cou-
pons, sans qu'il soit nécessaire de
fractionner les quantités vendues.

La distribution de benzine
ne variera pas en octobre
RERNE, 1er. — Par une ordon-

nance No 10 B, l'office de guerre
pour l'industrie et le travail a fixé
les quantités de benzine et d'huile
Diesel qui pourront être prélevées en
octobre des stocks bloqués. Ces quan-
tités sont les mêmes que celles de
septembre.

Le rationnement

Communiqués
<»ni lde  des arts

Ce sympatiikrue groupement d'artistea
exposera des toiles sur la place de l'Hôtel-
de-Ville, samedi après-midi et dimanche
prochains

On se souvient que l'organisation de cet-
te manifestation en plein air avait rempor-
té l'année passée un beau succès.

Il s'agit en quelque sorte d'une vente-
troc, les artistes offrant leurs toiles contre
espèces ou contre toutes marchandises sus-
ceptibles de les intéresser.

Emissions radiophoniques
de vendredi *3

(Extrait du Journal < Le Badlo »)
SOTTENS et télédiffusion: 7.15, inform.

7.25. disques. 11 h., émission matinale.
12.29, l'heure. 12.30, musique Italienne
classique. 12.45, lnform. 12.55, concert
varié. 16.59, l'heure. 17 h., émission sur
le Tessin. 18 h., communiqués. 18.05,
chronique d'Henri de Zlegler. 18.15. pia-
no. 18.40, chronique de l'O. C. S. T. 18.50,
football. 19 h., chronique fédérale. 19.10,
causerie. 19.15, lnform. 19.25, l'actualité
19.30, les sports. 19.40, musique récréa-
tive. 20 h., « Deux mètres soixante-dix I »
pièce radiophonique. 20.50, concert mi-
litaire. 21.40, causerie sur le Jazz. 21.50,
Jazz-hot. 22.20. inform.

BEROMUNSTER et télédiffusion: 11 b,
émission matinale. 12.40, concert par le
B. O. 16.30, pour Madame. 17 h., con-
cert varié. 18 h., pour les enfants. 18.20,
disques. 19 h., chants de compositeurs
suisses. 20.05, « Falstaff », opéra de Verdi.

MONTE-CENERI et télédiffusion: 11 h.,
émission matinale. 12.40, trio. 17 h., « Le
Tessin laborieux et agréable vous at-
tend s, à l'occasion de l'ouverture de la
Foire suisse de Lugano. 19 h ., danse. 20
h., comédie. 21.30. concert symphonique.

Télédiffusion (programme europ. pour
Neuchâtel) :

Europe I: 11 b. (Allemagne), musique
de chambre. 12 h., 13.15. 16 h., concert
varié. 18 h., musique récréative. 19 h.
(Lugano). danse. 20.15 (Allemagne), mu-
sique gale. 21.15 et 22.15, concert.

Europe II: 11.30 (Marseille), disques.
12.15, cabaret. 13.10 et 13.30, disques.
14.05, théâtre. 15.15, danse. 16 h. (Lyon),
musique variée. 19.30 (Marseille), caba-
ret. 20.10, disques. 20.15, « La mère cou-
pable », drame de Beaumarchais. 22.1S
(MUan), concert d'instruments à vent.
zz .^u musique variée.

ALLEMAGNE : 11 h., musique de cham-
bre. 12 h., concert varié. 16 h., musique
récréative. 20.15, concert varié.

RADIO NATIONALE FRANÇAISE: 12.45,
variétés. 14.05, concert. 16.30. concert
d'orchestre. 18.30, festival. 20.15, drame
de Beaumarchais.

PRAGUE : 16.45, quintette de Jteger.
18 h., musique légère. 20.05. fanfare mi-
litaire. 21.30. concerto de Schumann.

BUDAPEST : 18.25, musique de cham-
bre.

SOFIA : 19.50, musique légère. 21 h.,
concert symphonique.

ROME : 20.30, « Lodoletta », de Masca-
gnl.

NAPLES : 20.40, concert . 22.20, musique
variée.

LYON : 22.20, orgue.
Samedi

SOTTENS et télédiffusion: 7.15, lnform.
7.25, disques. 11 h., émission matinale.
12.29, l'heure. 12.30, musique légère. 12.45 ,
inform. 12.55, piano. 13 h., les sports.
13.10, danse. 13.40, disques nouveaux.
16.59, l'heure. 17 h., émission variée. 18
h., communiqués. 18.05, pour les enfants.
18.30, chansons pour les petits. 18.40, cau-
serie sur les animaux, par Jean Peitre-
quln. 1Ç.45. voyage musical autour du
monde. 19.05, lnform. 19.25, échos d'Ici
et d'ailleurs. 20 h., Jean , Jac et Jo dans
leur répertoire. 20.20, « La question du
latin », comédie de Géo-H. Blanc. 21.20,
chant de Lyne Michel. 21.30, variétés
américaines. 21.45, danse. 22.20, lnform.

Un incendie éclate
aux grands moulins

d'Orbe
ORBE, 3. — Un incendie s'est dé-

claré jeudi soir aux grands moulins
Rod S.A., à Orbe. Le poste de premiers
secours d'Orbe a maîtrisé le feu en
peu de temps. Les dégâts sont impor-
tants. Le sinistre est dû à réchauffe-
ment d'une poulie actionnant le filtra
à farine.

m

CRAMPES D'ESTOMAC
Employez la Poudre DOPS du Dr O. Dubois.
I* flacon : Fr. 2.40. — Demandez un

échantillon à votre pharmacien.

Musique des Armourins
Reprise des leçons de solfège pour

flûtes, fanfare samedi 4 octobre, à
li h, salle 8 du collège de la Pro-
menade.

Inscriptions pour flûtes, fanfare et tanf-
bours à la même heure et au même local
(âge d'entrée: 8 ans; se munir d'une au-
torisation des parents).



I UP La valeur la plus sûre
;| a déclaré le Conseil Fédéral dans son message relatif à l'assu-
H rance-vieillesse, « est une assurance sur la vie, particulière-
|| ment pour un homme jeune : la chose ne saurait faire de
m doute. >
M En Suisse, à l'heure actuelle, on compte, sur deux familles,
^| 

en moyenne une police de La Bâloise, la compagnie suisse L/ .;
totalisant le plus grand nombre de contrats d'assurances. [f l
Vous ne manquerez certainement pas de trouver aussi chez m
nous les possibilités d'assurance les mieux conformes à vos m
besoins et à vos souhaits. f x

Agent général pour le canton de Nenchâtel : j ;
L. FASNACHT, 18, rue Salnt-Honoré, Neuchfttel &

Les réserves et reports de primes de La Bâloise *$
r 'élèvent à 635,000,000 de francs suisses. ||j

Compagnie d'assurances sur la vie I
fondée  en 1864 ¦>'><

, - , __ 
MM

I Photo Castellani I
Bue du Seyon 7 b

NEUCHATEL
Copies M f \
6 X 9  M *\J C

Tous travaux d'amateur»

III Vus auf owidnui |
m les quatorze éditions régionales de l'horaire m

I KLapicl© li]
M sont en vente dans toutes les librairies, dans tous les ^11
M kiosques, aux guichets des gares et des offices de poste ï §

Il AU PRIX DE 3FO C. ' I

a *"̂ I^*̂ ^^ uS Hv * ^
BV «B k j  f fl M F '- "^

I 6$afdUeks&S I
I' | Qui veut devenir la marraine d'une nouvelle publi-

Un concours oovert & tons. Il suffit de
trouver le nom qui lui manque encore. La meilleure
réponse sera récompensée d un prix de

dWlf ÏI\ en espèces j
50 autres prix

Mais de quoi s'agit-il 9

( L e  

vendredi 3 octobre, tous les kiosques de Suisse
Romande exposeront le premier numéro d'une nou-
velle publication paraissant tous les 15 jours. La \ i
formule adoptée est la suivante : | 1

1 R O M A N C OM P L E T  f ?J
-\- des nouvelles diverses t vJ
-j- des pages pour la femme \
-f- des page s amusantes 1 1
-j- des p ages instructives i i

Le tont : vivant - moderne • captivant i i
Vous remarquerez que trois points d'interrogation
(? ? ?) sont imprimés sur la couverture, à Pemplace-

-., ment du titre. Il faut donc lui trouver un noml i

Quel nom proposez- von s? t ]
Pour participer à ce concours il vous suffit de rem-
plir le bulletin ci-dessous. Vous pouvez, si vous le |
désirez , indi quer plu sieurs noms. Délai d'envoi: ||pl
10 octobre 1941, à 24 heures. — Les résultats seront i
publiés dans le numéro 2. ! \
Les décisions du jury, composé des Editeurs et de la Ré» I
daction, seront sans appel.
Pour augmenter vos chances, vous pouvez naturelle-
ment prendre connaissance de cette nouvelle publi-
cation romande. Elle est en vente dans tous les
kiosques, au prix de 50 cts, ^m

jff Titre(s) proposées) j  

J r M  PmfoastnTv — fl I
Q Adresse: ________________«__-.__________ Jf? /

\ A A remplir et à expédier sou» enveloppe affranchie aux ^H
\ \ ÉDITIONS HALLWAG, Case Sland 159, GENÈVE. /$%*>

n*̂  -:£. 3L 
^^_Ç^ ^P^PP n̂||g| j^,'v' SA 15748 B

Gofhic
?

1 est le nom d'un

soutien- gorge
qui dépasse com-
me famlï et genre
tout ce qui a été
créé jusqu'à ce
jour.

Mesdames !
Nous vous rensei-
gnerons sans au-
cun engagement.

fcîj l 3 S Timbres S. E. H, &ù _

lames
rasoirs

'

• •
¦
;
:

¦

Crémerie
du Chalet
Seyon 2 bis • Tél. 5 26 04

Dès samedi

Choucroute
nouvelle

¦ un—nn_—mi__¦—n——m———mil-—^p-iin î̂ i|in

I I I  
:::: -;:::———::- -:;s —rr:::'.. ::::¦ :;: =

Bll|te lffillffl!^^~«||
______________H___E9_____ avons décidé de faire une [ ."

I 
Grande vente de bœuf

à des prix avantageux
Rôti. . . .  la livre Fr. 1.90 I Faux-filet la livre Fr. 2.— |
Romsteck » » 2.— Filet sans os » » 3.50 !¦¦S

(
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Boucherie Berger-Hachen KWî
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habille f *k
M: avec Vm.#Jistin cti on 'J^

V
 ̂
Essayez un complet PLASTIC,. I |1
Et vons vous écrierez: Voilà L, ,̂  11
l'élégance sobre, naturelle que 3|
je cherchais en vain jus qu'ici |9|
dans les complets prêts à porter.
Cette élégance n'est pas due H |j|
à l'accentuation de certains *s P|̂  ^fdétails, mais à „!'ajustement J ! " v
plastique" qui distingue tesfl m
vêtements PLASTIC. ' y 

^

L'ajustement plastique r
C'est à son entoilage travaillé plas -
tiquement — il s'adapte ainsi très
exactement au buste—que le corn- Pas p|us cher que de3plet PLASTIC doit sa silhouette complets ordinair esd'une harmonie si exceptionnelle.

En eXClUSivité pour Xeuchâtel
Vignoble, Val - de-Travers, Val - de -Buz

Vêtement» Moine
PESEUX

Dans nos rayons, encore un immense choix :
plu s de ÎOOO complets et manteaux

marchandise lOO °/ 0 pure

Les fameux matelas
« Robustas » "S£S£r

dans les ateliers do

Meubles G. MEYER
NEUCHATEL

Faubourg de l'Hôpital 11



Les désagréables surprises
de l'impôt sur le chiffre d'affaires

Comme on sait, l'impôt sur le chif-
fre d'affaires est entre en vigueur le
1er octobre. Le contrôle fédéral des
prix a autorisé, en date du 22 sep-
tembre, tous les détaillants frappes
par ce nouvel impôt à ajouter à
leurs prix de vente le montant  de
l'impôt pay é par eux — soit qu'ils le
paient eux-mêmes (grossistes ven-
dant  aussi en détail) ,  soit qu 'ils le
paient à leurs fournisseurs (détail-
lants achetant aux grossistes), soit
enf in  qu'ils aient  à le payer sur leurs
stocks (détail lants possédant un
stock supérieur à 37,000 francs) .

En vertu de cette ordonnance, la
majoration de prix peut être réalisée
de deux manières: par la modifica-
tion des prix eux-mêmes ou par le
maintien des prix antérieurs avec
adjonction distinetive du montant
de l'impôt.

Ce que les consommateurs n ont
peut-être pas compris immédiate-
ment, c'est qu 'ils supportent en défi-
nitive eux-mêmes le poids de ce nou-
vel impôt. Aussi hier, quand les com-
merçants se mirent à appliquer les
nouvelles mesures provoqués par ce
nouveau tour de vis fiscal , nombreu-
ses furent les ménagères qui protes-
tèrent vivement dans les magasins
contre cette imposition supplémen-
taire, laquelle né manquera pas de
déséquilibrer encore un peu plus le
budget familial. Plusieurs personnes
s'en furent même à la police locale
pour se plaindre auprès de nos bra-
ves agents qui n'en peuvent mais!

* #
Il est intéressant, pensons-nous, de

«•appeler une des dispositions princi-
pales de cette ordonnance :

« Si la mise en compte de l'impôt
donne, par unité de marchandise, un
prix de détail avec une fraction de
centimes, ce prix peut être arrondi
au centime suivant tant que le mon-
tant ne dépasse pas 1 fr. 50. Dans la
limite de ce prix , il est interdit d'ar-
rondir aux cinq centimes ou aux dix
centimes suivants.

» Si le prix de détail dépasse
1 fr. 50 par unité de marchandise,
les fractions de 2 %A centimes peu-
vent être arrondies aux cinq centi-
mes suivants et celles de 7 Î4 centi-
mes aux dix centimes suivants. *

Prenons un exemple prati que. Si
vous allez chez votre boucher et que
vous achetez de la viande pour
1 fr. 50, vous paierez cinq centimes
d'impôt (2 % = 3 centimes, arrondis
à 5 centimes). Pour 3 fr. de viande,
vous paierez également cinq centi-
mes (2 % = 6 centimes, arrondis aux
5 centimes inféri eurs). Pour quatre
francs, l'impôt sera par contre de
dix centimes (2 % = 8 centimes, ar-
rondi s aux dix centimes suivants).

Pou r douze francs de marchandi-
ses, l'impôt sera de vingt-cinq centi-
mes (2 % = 24 centimes, arrondis
aux 5 centimes suivants) .

Il est évident que la mise en appli-
cation de cet impôt contraindra les
consommateurs à se munir d'une
bonne provision de centimes rouges
et il est cà prévoir que la Confédéra-
tion devra frapper une certaine
quantité de cette monnaie, les stocks
actuellement existant ne devant pro-
bablement pas suf fire aux besoins.

Les exceptions

L'impôt sur le chiffre d'affaires
frappe toutes les ventes au détail, à
l'exception des produits suivants:
eau, gaz, électricité, graines, farine,
semoule, pommes de terre, pain , sel
de cuisine, lait frais , journaux et re-
vues.

Comme on vient de le voir, les
journaux et revues ne sont pas frap-
pés par cet impôt . Jusqu 'à nouvel
avis, les journaux sont vendus aux
mêmes prix que par le passé.

** *Cette imposition fédérale, ainsi
qu'on s'en rend compte, a une fâcheu-
se répercussion sur le coût de la
vie qui ne cesse par ailleurs d'aug-
menter à un rythme inquiétant, p.

IVoces d'or
M. et Mme W. Zundel, ancien fonc-

tionnaire postal à Neuchâtel, célè-
brent leurs noces d'or aujourd'hui.

LES CONCERTS
Récital Joseph Turczynski
La présence de nombreux Internés polo-

nais, dans le public qui se pressait hier
à la Salle des conférences pour écouter
M. Joseph Turczynskl, donnait à ce con-
cert un caractère fort émouvant. Jamais
la musique de Chopin n'a fait passer,
sur visages de chez nous, un tel boulever-
sement, une telle possession absolue de
tout l'être par une force qui le dépasse,
une ardeur sl pathétique.

C'est qu'aussi bien M. Turczynskl est
de ceux qu'on écoute avec un Intérêt
grandissant. Déjà, le premier concert qu 'il
donna Ici, voici quelques mois, avait frap-
pé par la clarté, la fraîcheur neuve et
vigoureuse, la race — si l'on peut oser
ce mot — que l'artiste apporte dans son
interprétation de Chopin. Sous ses doigts,
les cinq préludes op. 28 perdent le carac-
tère dolent, plaintif et pâle que certains
pianistes leur prêtent...; ils prennent, au
contraire, les accents d'une nostalgie fiè-
re et farouche qui nous parait plus Juste.
De même, il donne à 1' « Etude No 3 » —
sl galvaudée — une poésie intense et
pénétrante qui enchante et qui comble
l'auditeur le plus exigeant.

Son programme d'hier, composé avec
un soin méticuleux, a pleinement confir-
mé l'Impression que l'on conservait de
lui après son premier concert: celle d'un
artiste dont les dons sont guidés par une
étude sévère, et qui dispense avec Joie
des richesses longuement et patiemment
amassées. (g)

LA VILLE

CORRESPONDANCES
(Le contenu de cette rubrique

n'engage pas la rédaction du Journal)

POURQUOI PAS ?
Neuchâtel , 28 septembre 41.

Monsieur le rédacteur.
Un communiqué paru dans votre Jour-

nal nous annonce des bals de vendanges
intitulés «Au pays Suisse». On nous
promet un orchestre fameux, portant un
nom... anglais, et des danseurs américains!

lies organisateurs de ces manifestations
me permettront-ils de leur suggérer, pour
une autre année, l'idée assez simple de
ne pas ailler jusqu'en Angleterre ou en
Amérique chercher des airs à danser, et
d'organiser des bals de danses anciennes
de chez nous en costumes du pays ?

C'est l'idée qui est venue au soussigné
— qui , pour être Suisse, ne redoute pas
le Jazz — en lisant le compte rendu du
cours de danses populaires qui a été don-
né hier à l'hôtel DuPeyrou et en voyant
les charmants costumes du cortège de
notre Jeunesse dimanche après-midi.

Ne perdons pas de sl belles occasions
de remettre en honneur nos traditions
populaires et d'être... pour un moment-
ce que nous sommes !

Veuillez agréer. Monsieur le rédacteur...
Dr O. RICHARD.

LA RÉROCHE

Une visite de l'hôpital
(c) Samedi après-midi , le comité
administratif de l'hôpital de la Bé-
roche avait convié les membres de
la commission générale, les repré-
sentants des communes, le comité
des dames et les collectrices à une
visite des installations récentes. U
jugea bon , en effet , que les soutiens
les plus actifs d'une œuvre béro-
chale par excellence, et, par leur in-
termédiaire, la population tout entiè-
re fussent renseignés « de visu * et
pussent se prononcer en connaissan-
ce de cause sur le bon emploi des
fonds que la générosité des particu-
liers avait mis à la disposition des
organes directeurs.

M. Samuel Rollier, député et pré-
sident du comité administratif, fit
un historique des transformations;
il rappela l'achat , en 1937, de la
vigne de la Cap itane , afin d'éloigner
de la propriété des constructions qui
en auraient gâté le séjour; l'édifica-
tion , en 1938, devant la chambre des
hommes, d'une terrasse permettant
le tra nsport des lits au grand air ;
l'installation, en 1939, d'une buande-
rie moderne, avec lessiveuse auto-
matique et essoreuse ; la création
d'un service d'eau chaude général et
électrique, dû à la pénurie de char-
bon et de houille ; la transformation
de la cuisine; l'établissement d'un
canal sous grille à l'entrée du jar-
din;  et enf in  les améliorations ap-
portées aux services de radiographie
et radiothormie.

Au cours de la visite locale qui
suivit cet exposé, M. E. Lauener,
spécialiste dévoué des questions
techni ques , expli qua les transforma-
tions du chauffage de l'eau et, à la
cuisine, présenta de véritables chefs-
d'œuvre de l'industrie suisse : quatre
marmites basculantes, à double ca-
pacité, chauffées électriquement par
trois électrodes qui , baignant dans
un liquide, le transforment rapide-
ment en vapeur d'une température
variable, mais à maxima constants.
Tout nouveau et d'une commodité
parfaite, ce procédé empêche que les
mets soient jamais brûlés. M. E. Ma-
ret , économe, révél a les mystères de
la buanderie.

Il appartenait au docteur E. de
Montmollin , chef de l'hôpital, de fai-
re un exposé sur la radiologie médi-
cale et chirurgicale. Brève et claire,
sa conférence fut une véritable le-
çon sur l'interprétation de photogra-
phies de cas types.

Au cours de la collation qui suivit,
plusieurs personnalités exprimèrent
une vive et encourageante satisfac-
tion.

LE LANDERON

Silence ! on tourne
(c) Depuis une quinzaine de jours , la
société Gloriafilm A.G., de Zurich, a
installé, au Landeron , tout un état-ma-
jor avec un groupe d'artistes chargés
de tourner dans les environs, les exté-
rieurs d'un grand film suisse, tiré de
la pièce de théâtre « Khatarina Knie »
et traitant particulièrement des con-
trastes de la vie des danseurs de corde
et de celle des paysans. La période de
beau temps a grandement favorisé jus-
qu'ici les prises de vues. L'autorisation
de tourner dans la région a été accor-
dée par le commandement de l'armée.

| VIGNOBLE |

Observations météorologiques
OBSERVATOIRE DE NEUCHATEL

1er octobre
Température: Moyenne: 10.8. Minimum:

7.4. Maximum: 13.9.
Baromètre: Moyenne: 723.9.
Eau tombée: 8.9.
Vent dominant: Direction: nord. Force:

fort depuis 17 h. 20.
Etat du ciel: Couvert, pluie pendant la

nuit et Jusqu'à 10 h. Blule depuis
17 h. 45.

Hauteur du baromètre réduite & zéro
(Moyenne pour Neuchâtel : 719.B)

Niveau du lac, 1er octobre , à 7 h. : 429 .67
Niveau du lac du 2 octobre, à 7 h. : 429.67

| RÉGION DES LACS |
BIENNE

Une importante affaire
à la Cour d'assises du Seeland

Notre correspondant de Bienne
nous écrit:

Comme on sait, un procès dont les dé-
bats se déroulent à huis clos s'est ouvert
le 22 septembre devant la Cour d'assises du
Seeland. Il a trait à une grave affaire
d'avortements, dont le principal accusé est
le docteur Bessire. Trente-huit femmes et
dix-huit autres accusés sont aussi Inculpés
dans cette affaire. Les faite remontent à
plusieurs années en arrière.

C'est à la suite du double meurtre Nlco-
let-Schupbach que le pot-aux-roses fut
découvert. On se souvient que lors de
l'empoisonnement au moyen de cyanure de
Paul Nicolet , le docteur Bessire déclara que
le défunt était mort d'une crise cardiaque.
Ce médecin pratiqua en outre un avorte-
ment sur Mme Nicolet, laquelle a com-
paru également devant les Juges.

La police ouvrit donc une enquête lors
du procès Schupbach-Nicolet ; elle saisit la
cartothèque du docteur Bessire et lança
contre lui un mandat d'amener. Le docteur
se trouvait sur la Côte d'Azur, le Juge
d'Instruction s'y rendit en avion pour l'in-
terroger, accompagné de deux professeurs
bernois . Les frais s'accumulèrent, car la
Justice bernoise fut très lente à tirer au
clair cette affaire.

Des interrogatoires de nombreux incul-
pés, il ressort que le docteur Bessire prati-
quait volontiers l'avortement ou le cure-
tage. A ceux qui ne pouvaient pas régler
¦les honoraires, il faisait signer des
reconnaissances de dettes, n alla Jusqu 'à
demander 850 francs pour un cas.

Le réquisitoire du procureur
Après avoir entendu les professeurs Gug-

glsberg et Dettllng. de Berne, qui fonc-
tionnent comme experts médicaux, les-
quels ont retenu 42 cas d'avortement sur
82 que l'on connaît, le procureur « ad Inté-
rim », M. Wlttwer, président du tribunal
de C'erlier, fit un réquisitoire de près de
trois heures et demie. H fit remarquer que
jamais encore un si grand nombre d'accu-
sés ne fut traduit devant les assises du
Seeland. En effet, à part l'accusé principal ,
38 femmes et 18 autres accusés comparais-
saient, dont 27 étaient encore célibataires
lors des traitements reçus par le docteur
Bessire, alors que six d'entre elles n'avalent
pas encore 20 ans. Onze femmes étaient
mariées et les époux de neuf d'entre elles
sont accusés de complicité.

Ces accusés sont de pauvres gens ; au-
cun cas où le traitement fut payé direc-
tement ne parvint à la connaissance de la
police.

Mais comme le docteur Bessire cherchait
à se faire payer comptant, 11 est probable
que des avortements payés Immédiatement
furent pratiqués sans laisser de traces. Le
procureur a relevé avec Indignation que
seuls des pauvres gens soient compromis
dans cette pénible affaire.

Afin d'éclairer toute l'affaire, le procu-
reur donna un aperçu de la manière de
pratiquer du docteur Bessire, principal ac-

Le procureur demanda la condamnation
de 22 ternîmes, l'acquittement pour 16 au-
tres, aucune preuve ne pouvant être éta-
blie. Dans les quatorze derniers cas, le
docteur Bessire devrait être condamné pour
escroquerie ou tentative d'escroquerie. En
conséquence, le procureur demandait les
peines suivantes pour le docteur Bessire :
trois ans de pénitencier, retrait des droits
civiques pendant cinq ans et retrait à vie
de sa patente de médecin.

. Ajoutons que tous les accusés sont en
liberté ; ils habitent diverses localités de
notre pays.

Les plaidoiries des avocats de la défense
ont débuté Jeudi et se poursuivront Jus-
qu 'à lundi. Le jugement ne pourra être ren-
du que mardi.

On évalue à plus de vingt mille francs
les frais de ce gros procès.

ESTAVAYER
Tu cambriolage

(sp) Dans la nuit de mercredi à jeudi ,
des cambrioleurs se sont in troduits
dans la fabrique de cigares Butty, à
EstavayerJe-Lao, qu quartier de Rive.
Ils ont enlevé une vitre et pénétré
dans le magasin , où ils ont enlevé une
centaine de francs et une certaine
quantité de marchandises. Le paye-
ment des ouvriers devant avoir lieu le
lendemain, les malandrins pensaient
mettre la main sur une somme impor-
tante , mais leur espoir fut trompé. La
police enquête.

| VAL-DE-RUZ |

LES HAUTS-GENEVEYS

Petit concours du bétail bovin
Le concours du petit bétail bovin du

district du Val-de-Ruz a eu lieu aux
Hauts-Geneveys samedi 27 et.

Deux cents pièces de bétail classées
dans cinq catégories différentes y ont
participé.

Le banquet officiel servi à l'hôtel du
Jura réunit plus de 80 participants.

M. Paul Balmer, commissaire, adressa
des félicitations aux agriculteurs qui ont
présenté du si beau bétail ; il déclara que
l'effort fait par les éleveurs est méritoire.

M. René Bille, président du comité
cantonal , donna des rneselgnements sur
la situation actuelle de l'agriculture et
encouragea chacun à continuer dans la
vole de l'amélioration de la race.

Ensuite, M. Charles Baillod , président
du Conseil communal des Hauts-Gene-
veys, adressa aussi quelques mots et re-
mercia en premier lieu les autorités can-
tonales des sociétés d'agriculteurs de leur
concours, ainsi que tous les agriculteurs
pour la belle participation.

Enfin , M. Alfred Wauthier souhaita que
lors de la mobilisation des chefs d'exploi-
tations agricoles les autorités militaires
compétentes examinent les demandes de
congé avec plus de bienveillance.

Pendant le banquet, le club des Jeunes
accordéonistes Joua plusieurs morceaux
de son répertoire ; Mme Louise Robert
chanta deux chants fort applaudis et
MM. Emile Haberthur et Emile Pesselet
interprétèrent le « Credo du paysan », ac-
compagnés au piano par M. Rossel, direc-
teur de chant.

Tribunal de la Broyé

Une fraude singulière
(c) Lors du dernier concours de tir
qui eut lieu à Mannens, le nommé
A. S., bon tireur, fit un tir en lieu et
place d'un sien ami. Le résultat fut
merveilleux mais la fraude fut décou-
verte. Cela valut au tireur complaisant
une amende de dix francs ainsi que
les frais. Peine minime en somme, car
A. aurait été passible du tribunal mi-
litaire.

Pour un portemonnaie trouvé
M. J. R., artisan à Estavayer, avait

perdu son portemonnaie contenant en-
viron septante francs aux environs de
sa demeure. L'objet fut retrouvé par
un nommé A. B. qui s'empressa de l'al-
léger de son contenu et de le jeter.
Après enquête du gendarme de Cugy,
le nommé A. B. fut arrêté et il vient
d'être condamné à dix j ours de prison
ainsi qu'aux frais.

J'ai combattu le bon combat, J'ai
achevé ma course, et J'ai gardé la
fol. II, Thlm. IV, 7.

Je suis la résurrection et la vie,
celui qui croit en moi vivra quand
même 11 serait mort.

Jean XI, 25.
Madame J. Seifler-Bourquin, à Re-

convilier;
Madame et Monsieur P. Méroz -

Bourquin et leur fille , à la Chaux-
de-Fonds;

Madame veuve Ulysse Bourquin-
Marehand et ses enfants, à Sonvilier ;

Monsieur et Madame Ed. Bourquin-
Gosbel y et leurs enfants , à Sonvilier;

Monsieur Ch. Bourquin-Wicnecke
et ses enfants , à Zurich;

Madame et Monsieur Paul Rossel-
Bourquin , à Peseux ;

Monsieur et Mad ame Jean
Bourquin-Tissot et leurs enfants, à
Genève,

ainsi que toutes les familles paren-
tes et alliées,

ont la profonde douleur de faire
part du décès de leur chère et re-
grettée sœur, belle-sœur, tante , cou-
sine et parente

, Mademoiselle

Marguerite BOURQUIN
que Dieu a rappelée à Lui, subite-
ment jeudi 2 octobre dans sa Glme
année.

Peseux, le 2 octobre 1911.
Culte pour la famille au domicile

mortuaire: rue du Collège 6. à Pe-
seux, à 11 h . 45, samedi 4 octobre.

L'enterrement aura lieu samedi 4
octobre, à Sonvilier, à 14 h. 30.

*
La parente, les amis et connais-

sances de

Madame Marguerite FARDEL
sont informés de son décès, survenu
après une longue maladie, à l'hôpi-
tal de Perreux.

Le 2 octobre 1941.
L'ensevelissement aura lieu same-

di 4 octobre, à 13 heures, au cime-
tière de Colombier.

Madame Adèle Robert-Pidoux, à
Neuchâtel ;

Madame Jeanne Robert et ses filles
Jeannette et Marguerite Sudan, à
Rapperswii et Lausanne ;

Madame veuve Cécile Noverraz-
Robert, à Neuchâtel ;

Monsieur et Madame Henri Robert-
Miiller, leurs enfants :

Monsieur Henri Robert,
Monsieur et Madame Chairles

Robert-Oulevay et leurs en-
fants, à Neuchâtel,

Monsieur et Madame Gustave
Robert et leurs enfants, à
Peseux ;

Mademoiselle Marthe Robert, à
New-York (U.S.A.) ;

Monsieur et Madame Charles Ro-
bert-Quinche et leurs enfants, Janet
et André, à Neuchâtel ;

Monsieur Christian Johnson et ses
enfants, à San Francisco (U.S.A.),

ainsi que les familles Dessaules,
Jeanjaquet, Woodley, Galland, Nico-
lieir et alliées,

font part du décès de leur cher
époux, père, grand-père , arrière-
grand-père, beau^père, oncle et cou-
sin,

Monsieur Henri ROBERT
ancien fabricant de ressorts

décédé paisiblement dans sa 85me
année.

Maujobia, le 1er octobre 1941.
L'incinération, sans suite, aura

lieu vendredi 3 octobre, à 13 heures.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Les membres de la Libre-Pensée
de Neuchâtel font part du décès de
leur collègue,

Monsieur Henri ROBERT
L'incinération aura lieu vendredi

3 octobre 1941, à 13 heures.

Le comité du Skat-Club a le pro-
fond regret de faire part à ses mem-
bres du décès de

Monsieur Henri ROBERT
père de M. Charles Robert, membre
fondateur.

L'incinération, sans suite, aura lieu
vendredi 3 octobre, à 13 heures.

Monsieur et Madame Jean Affolter-
Willi et leurs.enfants, à Grosswan-
gen (Lucerne) ;

Madame et Monsieur Gaston Gass-
AffoMer , à Saint-Biaise ;

Mademoiselle Clara Affolter, à
Neuchâtel ;

Monsieur et Madame Willy Affol-
ter-Degoumois, à Neuchâtel ;

Monsieur Albert Affolter et sa fian-
cée, à Zurich ;

Mademoisel le Elise Stettler et
Monsieur John Stettler, à Riceville
(U.S.A.),

ainsi que les familles parentes et
alliées,

ont la profonde douleur de faire
part du décès de leur chère et bien-
aimée maman, grand'maman, sœur
et parente,

Madame

Maria AFFOLTER-STETTLER
que Dieu a rappelée à Lui subite-
ment , dans sa borne année.

Cortaillod, le 2 octobre 1941.
Dieu a tant aimé le monde qu'U

a donné son FUs unique afin que
quiconque croit en Lui ne périsse
point, mais qu'il ait la vie éternelle.

Jean III, 16.
L'enterrement, sans suite, aura lieu

à Saint-Biaise, samedi 4 octobre, à
13 h. 30.

Domicile mortuaire : Saint-Biaise,
Vigner 13 a.

IMPRIMERIt CENTRALE ET DE LA
FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL S. A.

Dieu est amour.
Madame Marcel Jacot, à Colom-

bier ;
Madame Yvonne Dubied-Jacot , à

Peseux;
Monsieur et Madame Henri Jacot

et leurs enfants Yvette et Claude, à
Chézard;

Monsieur et Madame Gaston Jacot
et leur fille Nicolette, à Saint-Etienne
et Constantine ;

Monsieur Francis Héritier, à Neu-
châtel,

ainsi que les familles Jacot, Ger-
ber, Mayor, Troyon, Martin, Palaz ,
Fallet, Giroud, Burkardt, Girardier et
alliées,

font part du décès de leur cher
père, grand-père, frère, beau-frère,
oncle et cousin

Monsieur Ernest JACOT
décédé dams sa 7f>me année après
une longu e et douloureuse maladie
supportée avec résignation et cou-
rage.

Neuchâtel, le 2 octobre 1941.
Seigneur, tu laisses maintenant

aller ton serviteur en paix, selon ta
parole; car mes yeux ont vu ton
salut que tu as préparé pour être
présenté à tous les peuples.

L'ensevelissement, avec suite, aura
lieu samedi 4 octobre 1941, à Peseux.
Culte pour les parents et amis à
12 h. 30 à la chapelle de l'hôpital des
Cadolles, à Neuchâtel.

Départ à 13 heures devant l'église
de Peseux.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Les membres de la Société fra-
ternelle de prévoyance, section de
Peseux, sont informés du décès de

Monsieur Ernest JACOT
membre de la société.

L'ensevelissement aura lieu samedi
4 octobre 1941, à 13 h., à Peseux.

Le comité.

Mon âme compte sur le Seigneur
plus que les gardes ne comptent sur
le matin. Ps. CXXX, 6.

Monsieur Fritz Jeannet et ses en-
fants : Georgette, René et Marie, à
Noiraigue et Neuchâtel ;

Madame et Monsieur Eugène De
Brot-Jeannet et leurs enfants, à Noi-
raigue ;

Madame et Monsieur Hermann
Huimmei-Jeannet et leurs enfants, à
Noiraigue;

les fam illes Jeannet, Charbonnaz,
Béguin,

ainsi que les familles parentes et
alliées,

ont la douleur de faire part du
décès de leur cher fils, frère, beau-
frère, oncle, neveu et parent

Monsieur Charles JEANNET
qu'il a plu à Dieu de reprendre à
Lui, dans sa 25me année, après une
longue et pénible maladie supportée
avec courage et avec foi.

Noiraigue, le 2 octobre 1941.
L'enterrement, avec suite, aura lieu

à Noiraigue samedi 4 octobre, à
13 h. 30.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Le plan de l'ouvrage et le plan
d'expropriation pour l'établissement
de la double voie Auvernier-Boudry
sont exposés depuis quelques jours
dans les bureaux communaux des
villages intéressés à ces travaux.

La ligne Auvernier-Boudry a une
longueur de 4 km. 88 et lie coût des
travaux est estimé approximative-
ment à 2,250,000 francs.

Sur le territoire de la commune
d'Auvernier, la pose de la double
voie ne nécessitera pas de travaux
importants. (Les expropriations de
terrains, qui représentent une super-
ficie totale de 1080 mètres carrés,
sont réparties entre treize proprié-
taires.

A Colombier, par contre, deux tra-
vaux intéressants seront entrepris.
Le premier, le plus important, con-
sistera en la suppression du passage
à niveau au-dessous de la gare de
Colombier et de son remplacement
par un passage sous-voie.

Voilà certes une nouvelle qui sa-
tisfera les usagers de la route. Le
second travail aura également trait
au remplacement du passage à ni-
veau au haut du chemin des Bat-
tieux, au-dessous de la prise Roulet,
par un passage sous-voie également.
Huit propriétaires seront expropriés
pour une superficie totale de 4300
mètres carrés.

En ce qui concerne la commune
de Bôle, sept propriétaires seront
expropriés (945 mètres carrés). Au-
cun ouvrage d'art n'est prévu sur ce
tronçon. P.

Avant la pose
de la double voie

sur la ligne de chemin de fer
Auvernier - Boudry

M. Robert Mosset, premier secré-
taire au département de l'intérieur,
a pris sa retraite le 30 septembre
après quarante-sept années d'acti-
vité.

Entré le 10 octobre 1894 dans l'ad-
ministration cantonale en qualité
d'employé provisoire au Greffe du
tribunal de Neuchâtel, il fut ensuite
copiste à la chancellerie d'Etat, com-
mis au Greffe du tribunal du Val-de-
Travers et à celui de Neuchâtel, et
le 7 novembre 1911, devenait pre-
mier secrétaire au département de
l'intérieur. Le Conseil d'Etat n'a pas
voulu laisser partir ce fonctionnaire
modèle sans souligner sa ponctualité,
sa bienveillance, son amabilité.

Le successeur de M. Robert Mosset
a été désigné en la personne de M.
Jean Kuffer , jusqu 'ici deuxième se-
crétaire du département de l'inté-
rieur.

¦— ¦ 

Une retraite dans
l'administration cantonale

— Un comité a fait l'acquisition de
l'immeuble situé à l'est du théâtre de la
Chaux-de-Fonds et y construira une sal-
le de concerts dès que les circonstances
le permettront.

Ce qui se dit.. *
A V I S

aux troupes neuchâteloises
Une erreur s'étant produite au

cours de notre expédition de jeudi
matin , la plupart des troupes neu-
châteloises auront été privées de leur
journal. Elles le recevront avec celui
d'aujourd'hui. Nous nous excusons
auprès d'elles de ce retard.

Administration de la
Feuille d'avis de Neuchâtel.

Bureau industriel
demande employée connaissant la compta-
bilité et étant parfaite correspondante
française et si possible allemande. Entrée
immédiate.

Faire offres avec prétentions sous chif-
fres 339 au bureau de la Feuille d'avis.

Dep uis ce matin
l'édition d'hiver de l'horaire

RAPIDE
est en vente partout au prix de 70 C.

Le Rapide est clair, simple, comp let. Achetez-le sans
tarder, car l'horaire qui entrera en vigueur dans la
nuit de dimanche à lundi aura subi de nombreuses

modif ications.

du jeudi 2 octobre 1941
Pommes de terre .... 100 kg. 24.— — .-Pommes de terre .... le kg. 0.30 — .—
Raves » 0.30 0.4O
Choux-raves » 0.40 0.50
Haricots » 1.— 1.30
Pois » 1.20 -.-
Carottes » 0.40 —.—
Carottes le paquet 0.20 — .—
Poireaux • » 0.10 0.15
Choux le kg. 0.35 0.45
Laitues » 0.50 — .—
Choux-fleurs » 0.70 1.20
Oignons » 0.60 — .—
Tomates > 0.40 0.50
Concombres ........ la pièce 0.10 1.—
Radis la botte 0.25 — .—
Pommes le kg. 0.70 0.95
Poires » 0.70 L—
Noix » 2. .-
Melon la pièce 0.50 1.50
Pêches le kg. 1.60 -.-
Balsln » 1.40 2.—
Oeufs la douz. 3.60 — .—
Beurre le kg. 6.70 — .—
Beurre de cuisine .. » 6.50 — .—
Fromage gras » 3-60 — .—
Promage demi-gras .. » 3.— — .—
Promage maigre .... » 2.60 — .—
Pain » 0.52 -.-
Lait le Utre 0.36 -.-
Viande de bœuf .... le kg. 3.40 4.20
Vache > 3.- 3.50
Veau > 3.60 5.40
Mouton > 4.— 5.50
Cheval » 2.40 3.20
Porc > 5.20 5.40
Lard fumé » 6.55 — .—
Lard non fumé .... » 6.05 — .—

MERCURIALE DD
MARCHE DE NEUCHATEL

A NEUCHA TEL ET DANS LA RÉ GION

Impôt fédéral
sur le chiffre d'affaires
Des formules de déclarations de

grossistes, avec ou sans raison so-
ciale, sont en vente à

l'Imprimerie centrale
et de la

gFeuille d'avis de Neuchâtel»


